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QUATRE CATEGORIESDE

Les éponges, qui absorbent tout
pour s'en accroitre:

Les sabliers qui ne retiennent rien
"dutout, satisfaits de tuer le temps en
faisant passer un livre à travers.

i Les filtres qui ne retiennent que la
ie.

Les diamants fins qui reçoivent la
lumière et irradient.      
mr
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L'automne
O bel automne!
Saison savoureuse cl'nostalgique!
Il émane de ton atmosphère muable tout un

poême de bcautés tenaces, d’aspects charmants,
de fragilité, de destruction passagère.

Tu verses en l’âme des flots de poésie, de sa-
lutaires pensées et de profondes réflexions.

Des quatre saisons de l’année, seul l’automne
«peut se diviser en périodes distinctes: celle de l’ef-
fervescence, des tardives floraisons et des hori-
zons de splendeur apaisée; celle des douces et en-
chanteresses mutabilités des paysages terrestres
et des plaines aériennes; enfin, celle du dépouille-
ment de la nature et l’aspect lugubre de novem-
bre. .
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, Est-il rien de comparable à la magie de SEP-
TEMBRE?

Ce n’est plus le torride été, mais ce sont en-
core les jours brillants, chauds ou tièdes.

Les grands bois se dressent, dans toute leur
verdeur conservée, avec une majesté admirable.

Les sous-bois, pleins d’ombre rieuse, invitent
le passant à s'arrêter comme aux jours d'août ou
de juillet, pour respirer encore l’air embaumé des
derniers vestiges fleuris de la saison estivale.

Des milliers de familles d’oiseaux font reten-
tir les toits de feuillage du bruitde leur vol et de
leurs concerts champêtres.

Les arbustes des parterres balancent avec
grâce leurs rameaux flexibles, Les hydrangées
étalent leurs opulentes fleurs rosées. Les chry-
santhèmes, aux couleurs multiples, s'offrent genti-
ment à la cucillette dès amoureux, des amis, des
sympathiques. 4

Mais voici OCTOBRE, le -magicien des cou-
leurs.

Avec un art inimitable, il promène ses pin-
ceaux créateurs sur toutes choses.

Voyez ces paysages. Depuis des mois, ils
étaient d’un vert sombreou pâle; ct les voici se
transformant de jour en jour par le charme des
tons les plus variés : rouge, brun, or, cramoisie,
ambre, vert, ct que sais-je encore...

Le firmament même n’échappe pas à cette
féérie des métamorphoses. Le bleu de l’horizon
est un appel au rêve. Et les soleils couchants s’a-
musent àdérouler, par devers les nuages pâles, de
longues séries de rubans ou de-gazes vaporeuses,
aux teintes merveilleuses. ;

En contepmlant cet ensemble de splendeur,
de majesté, de grâce et d'harmonie, n’est-on pas
tenté-de s’écrier, ou du moins de songer : Qui donc,
commande à l’astre-roi de ralentir ses ardeurs es-
tivales ? Qui donc donne sts peintures au vigi-
lant octobre ?

N'est-ce pas le maitre supréme des choses, des

événements et de l'humanité. ,

Oui; en face de tant detränsformations réglées,
de beautés toujours renouvelées, de toute cette
harmonie de la nature, il faut reconnaître une vo-
lonté immensément puissante, divine, et l’adorer.
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NOVEMBRE.
Presque tous les poètes ont pleuré sur la dé-

solation automnale, surla détresse des feuilles des-

séchées et tourbillonnantes sur un sol boueux.
Ils ont mélé la plainte de leur âme angoissée

à celle des grands vents de novembre.
D'une plume trempée dans une encre trouble,

ils nous ontécrit l’arrière-saison comme le symbo-
le de tous les anéantissements, de la tristesse, de

la mort.
La fin d’automne, avec ses, arbres dénudés,

ses plujes froides, ses jours courts et frileux, pré-

sente,il est vrai, un aspect plutôt morne.

Cependant, c’est, par excellence, un temps

propice à la réflexion. La déchéance des choses
aimées durantla belle saison nous inviteà méditer
sur leur fragilité, surla rapidité dela vie, la fin de

toute beautéet sur les mystères de notre desti-
née. .

Avec NOVEMBREtout semble s’anéantir à

jamais dans la nature. Ce n’est, pour ainsi dire,

qu’un sommeil léthargique. |Six mois à peine s’é-

coulent, et tout renaît, tout; s'épanouit, vibre de

nouveau. Ainsi en est-il de l’être humain. Un

jour, tout se rompt autourdelui, tout lui échappe.
C’est la mort. Il est bien vite oublié.

Pour la masse, nulle tracene demeuredu pas-

sage de l’hommeici-bas.

Et pourtant, tous nous sommes appclés à re-

vivre dans un monde meilleur. Le sommeil du

L'annexion de la municipali-
té scolaire de Nicolet-Sud à cel-
le de la ville de Nicolet sera
chose faite lo ler juillet 1959.
Ainsi en a informé les commis-
saires de Nicolet une lettre du
bureau du lieutenant-gouver-

neur de la province, qui a été
lue à l’assemblée régulière du
mois d'octobre,

Si le projet d'annexion ne se
réalisera qu’en juillet prochain,
de fait, on sait que Nicolet-Sud
a déjà sesi étudiants dans- la
ville de Nicolet, En effet, les commissaires

sous lu présidence de M. Hervé
Lemiré, ont placé une demande
en août dernier à la Commis-

sion scolaire de Nicolet pour

louer ses services pour l’année

scolaire 1958-59. Nicolet u ac-
cepté et près de 80 étudiants de

Le conseil de Comté de Ni-
colet devra s'adresser à la Ré-

gie provinciale des Transports

s’il désire obtenir un service plus
matinal, à la Traverse, durant

les mois d'hiver, La résolution

qu’il a adoptéé ‘pour demander

à l’administration municipale

le ‘Trois-Rivières de fixer à

6 h. 30 a.m. l’heure du premier

départ de Sainte-Angêle a été

classée sans qu'on lui cût accor-

dé beaucoup de considération.

Le conseil de comté de Nico-

let a basé sa résolution sur des

requêtes de citoyens du village

et de la paroisse de Sainte-An-

gèle, de la paroisse de Bécan-

cour, de celle de Gentilly ainsi

que sur une résolution du con-

seil-de la municipalité de Saint-
Grégoire.

Les signataires des requêtes

et la résolution du conseil de

St-Grégoire allèguent principa-

lement que 7 h. 30 est une heu-

re trop tardive comme premier

départ pour les travailleurs qui

doivent venir à Trois-Rivières.

Il en résulte que tous les ou-
vriers de la rive sud qui ont
leur occupation quotidienne dans

la cité doivent élire domicile

ici durant la saison d'hiver.

La résolution du conseil de

comté priant les autorités muni-

cipales de faire droit aux re-

 
RECOURS

POUR UN SERVICE PLUS MATINAL
A LA TRAVERSE

 

Nicolet-Sudfréquentent déji les
écoles de la ville. Seulement 25
étudiants sont à l’école'no 1 du
rang Ste-Marie,

Les commissuires et les con-

tribuables de Nicolet-Sud ‘ont
fait cause commune dans cette

affaireet leur enquête à la vil-

le de Nicolet, ces derniers mois,

avait reçu un accueil favora-

ble. Le projet fut présenté im-

médiatement au lieutenant-gou-

verneur, L'arrêté en conseil, en

date du 18 septembre, u été

porté à la connaissance des deux
parties.

La Coñimission scolaire de Ni-
colet-Sud comptait quatre éco-

les: deux dans le rang Ste-

Marie ct les autres dans les

rangs St-Alexis et du Pays-
Brûlé

  

quêtes à élé expédiée pap le-se-
crétaire-trésorier, M. Romulus

Roy. Lorsqu'il l'a roçue, le gré-

rant municipal Roger Lord a

demandé un rapport sur le su-

jet à M, Antoine Hamelin, ad-

ministrateur de lu Traverse. Le

capitaine Hamelin n soumis
qu’il en coûterait $20 pur jour,

environ, pour faire une Lraver-

sée supplémentaire, le matin-
Il a en outre affirmé qu'il y a

très peu de circulation à- la

Traverse, avant 7 h. 30 wm.
“Je ne crois pas, a-t-il ajouté,

que plusieurs travailleurs soient

obligés de demeurer à Trois-

Rivières à cause de cet incon-

vénient”.

Le capitaine Hamelin a éga-

lement représenté que pour se

rendre à la demande du conseil

de womté de Nicolet, l'équipa-

ge du batcau devrait se rendre

au travail à temps pour partir

du bassin à 5 h. 30 a.m., ce qui

deviendrait coûteux pour eux,
vu qu’il n'y a aucun service

d'autobus à cette heure.

Dans sa résolution présentée

au conseil de comté, le conseil
de la paroisse de Saint-Grégoi-

re u demandé que fe tout soit

référé à la Régie des Trans-

ports, s'il y a lieu, Il semble

bien que c’est ce qu'on devra

faire, à moins que le conseil ne

se ravise.

Annexion à Nicolet de la municipalité
scolaire de Nicolet-Sud en juillet °59

i

M. ET MME (OME LEMAIRE
BLESSES À DRUMMONDVILLE

Mariés le matin même à St-Zéphirin

Trois personnes ont été bles-

sées, mais plutôt légèrement;

leurs blessures consistant en

goupures ct contusions subles

lorsque les véhicules qu'ils ve-

cupaient sont venus en collision

vers 5h,15, samedi après-midi,

à l'angle des vues St-Marcel et

St-Alphonse.

Les blessés sont M. et Mme

Côme Lemaire, do St-Zéphirin,

qui s'étaient mariés le matin  même et se préparaient à par-

EVRA
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tir en voyage de noces, nu mo-

ment de l'accident, L'autre bles-

sé ost. M. Ithéaume Foreier, 171

rue St-Damasse, qui se dirigeait

de l'est à l'ouest sur la

St-Marcel, ;

Les blessés ont été Lrmuspor-

tés à l'hôpital Ste-Croix par

l'ambulance de ln maison Houle

ef lérère, où ils furent traités

par le Dr lrence Dufresne, Les

dommages matériels dépasse-

(suite à In page 8)
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186 FAMILLES
La paroisse St-Célestin comp-

te présentement 286 foyers el

pas la population (les deux com-

munautés du village. M. l’abbé

Walter Houle, curé, n fait part

de ces statistiques à ln suite

de sa visite paroissiale. Au

[foyer Ste-Anne, il y a plus de

60 pensionnaires et 18 religieu-

ses, Au pensionnat des Soeurs

de l'Assomption, on compte 11

religieuses.

Visileurs chez les
Abénakis à Odanak

| Les Abénakis de lu réserve

indienté d'Odanak ont revêtu

leurs costumes des grandes cir-

constances pour accueillir unc

délégation de trifluviens.

Le chef de ln réserve, M.

Louis Robert, et son grand

conseil ont présenté le calumet

de paix aux visiteurs lors de
cette réception,

Le groupe de ‘l'rois-Rivières
ont assisté à la messe en la

chapelle Notre-Dame de Fati-

ma, M. l'abbé Irenée Lavigne,

missionnaire de lu réserve, a

chanté la messe,

Des cantiques en langue abé- 

1,399 âmes, Ceci ne comprend|

 (suite à ln page 8)

À ST-CELESTIN

Tribune libre
Sous cette rubrique, nous

reproduisons lei les lettres

(que nous recevons of qui trade

tent de sujets d'intérêt pu-

blie. Ces expressions d'opi-

mions n'engagent cependant.

en ren Ja responsabilité de

notre journal,

 

Le mee de Nicolet, que plu-

sieurs croyaient * solidement

assis sur son siège de maire,

esl, aux «dernières nouvelles,

assis entre deux chaises, I

cherche un centre qu’il ne peut

Lrouver, le eentre de li rue

St-Joseph. IL vn rtbquérir les

services d'un ingénieur profes-

sionnel afin de se recentrer;

el paraît-il que des snites de

chemin de fer seront plantées

au nouveau centre de la rue

St-Joseph que l'on se propose
de “créer”, ce qui procurern

au maire un centre solide et

approprié.

Du méme coup, ceci permet-
tra de centrer aussi la cons-

truction que le maire # entre-

prise sur la rue St-Joseph et

qui, elle aussi, n actuellement

(suile à la page 8)

 

Le problème de l'éducation

des jeunes ruraux a pris la ve-

detta au congrès diocésain de

l'Union catholique des cultiva-

teurs, ces jours derniers, à St-

Guillaume d'Upton. En plus de

l’allocution de Son Excellence

Mgr Albertus Martin sur l'ur.

gence de pousser davantage

instruction chez nos jeunes

ruraux, les congressistes ont

adopté une résolution qui com-

porte plusieurs recommanda-

tions au Conseil de l'Instruction  

publique et au gouvernement

provincial.

Les principales recommanda-

tions, qui doivent être soumises

au congrès provincial de l'UCC,

touchent l'instruction obligatoi-

re jusqu’à la 9e année; la for-

mation d'écoles secondaires ré-

gionales jusqu'à la 12e année,

et une politique officielle de

centralisation des écoles pri-
maires,

Les congressistes ont discuté

“(suite à la page 8)
 pa
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tombeau n’est qu’un état de germination, prépara-
toire au réveil de l’immortel printemps.

Ne pleurons donc passurles soleils pâlissants,
les jours pluvieux, les feuilles tombantes,les prés
fanés. Songeons plutôt aux oeuvres qui demeu-
rent. Et réjouissons-nous à la pensée de toutes les
renaissances et de notre propre résurrection. Marthe LEMAIRE - DUGUAY

Le congrès de l'UCC de Nicolet porte
intérêt à la cause de l’éducation

un grand

 

Arrestation de
frois fentafives
La police de Nicolet a mis

la main sur un citoyen de cette

ville à la suite de trois tenta-

taves de vol et d’un vol d'outils.

Le prévenu est Urgel Lemire

11 avait tenté vainement de s'in-

troduire avec effraction dans

> |1a gare du CNR, dans la Banque
Canadienne Nationale et dans

la Commission des Liqueurs.

Ces tentatives se sont produites

dans la nuit de samedi à di-
manche,

Il aurait réussi cependant à

s'emparer d'outils appartenant

au contracteur Armand Mar-

cotte qui a obtenu le contrat 
pour l'édifice qui Jogera la

l'auteur de

de vol
succursale de la Banque Cana-

dienne Nationale.

®

Mariage
Le 20 deptembre, en la cha-

pelle St-Jean-Baptiste, de Ni-

colet a été béni le mariage de

M. Paul Grenier, fils de M.

et Mme Joseph Grenier, de Ni-

colet, à Mademoiselle Made-
leine Fréchette, fille de M. et

Mme Henri Fréchette égale-

ment de Nicolet. La bénédiction

nuptiale leur a été donnée par

M. l'abbé Albert Labonté, cu-

Evaluation de $14,510,775 au nouveau rôle déposé
Unie évaluation totale de $14,-

f10,776 apparaît nu rôle d'éva-

luation déposé, en fin de semai-
ne, par lex ingénieurs profes.

sionnels Bégin, Charland et Vn-

liquette, de Montréal Ce rôle

servira à l'imposition des taxes

du prochain exercice financier

de la ville et de ln Commission
scolnire de Nicolet, Cet exercive

commencera le Yer junvier 195

pout lu ville, ob le lor juillet

18659, pour ta Commission sco-
taire.

Le rôle est réparti sur 1122

fiches représentant 192 évalun-

tions différentes. Cette évalun-

tion totale de $14,610,775 com-

prend une évaluntion imposu-

ble de $6,024,825 soil $1,266,026

pour les lols et terrains, ot $1,-

850,800

une evaluation imposable de

$8,586,0650 ($896,3765 en terrains

ol $680,676 pour les bâtisses).

pour les bülisses, el  

ver vaare A—— s00

AUGMENTATION
SENSIBLE

L'augmentation de ce role sur

celui de l'année précédente ©st,
de $1,6644112 11 appert que les

terrains ont subi une hausse d'e-

valuation. La différence entre

les deux rôles s'explique aussi

par de nouvelles construetions.

1 faut egalement tenir compte

d'une légère augmentalion sur

le marché de ln propriété, Au-

cune extension de lerriloire

n'est entrée en jeu, dans lu

confection de ce rôle d'évalua-

ton Lvehnique.

Me Armaud l'roulx, greffier

municipal, à publié aujourd'hui

l'uvis légal requis. Tout contri-
buable intéressé peut prendre

cannnissanee du dit rôle dans

les 40 jour=. Toute plainte doit

être faite, pue cerit, dans ec dé-

Ini. Aucune plainte ne sern con-

sidéréee par le consetl, si elle
parvient au harenu de l'hôtel

de ville après 5 heures, le Bono.
vembre. |

 

On a donné une wlarme gé-

nérale pur lu centrale télépho-

nique et sonné les cloches de
l'église pour retrouver le su-

cristain de la paroisse qu'on

croysit perdu dans les bois, De

fuit M. Albert Beaulieu était
parti l'après-midi pour une

tournée de chasse et n’était pas
rentré à In tombée du jour. ls

hommes du village so sont alors

mis en route vers les bois pour

Fausse alarme à Sie-Marie

de Blandford
promenade en foret A ee mes

me moment, M. Henulieu ren-

trait a travers champ el s'n-
pergul de lu méprise, JE oul

beau crier pour prévenir qu’il

n'était pas perdu, les cherehours

à lu‘nolrecur, ne s'uperçurent de

rien. Ce n'est qu'it l'arrivée du

sacrislain nu village qu’on dé-

conmmanda les recherches. l'af-

fuire n cause tout un émot dans

Ju pluee et le moins ému fl le rechercher le disparu qui avait

tout simploment prolongé su sncristain qu’on croyait perdu,

 

LE SERVICE DE
MAINTENU À LA

[z maintien d'un service de

vingl-quatre heures à ln tra-

verse même durant la saison

d'hiver n° reçu, lundi soir, une

attention toute spéciale de In
part du consell de ville, Préco-

nisée pur l'échevin André Pel-

letier, la mesure n rencontré

l'assentiment de plusieurs au-

tres conseillers, L'échevin Gé-
rard Bourget # demandé que

l'administrateur de la traverse

soit invité à préparer un esti-

du coût d'opération  
me d'un

14 HEURES
TRAVERSE !

La demande de Nicolet est reconsidérée
par la cité

traversior a toutes les heures

de fa nuit, de novembre à juin,

Plusieurs cchevins onl sem.

blé regretler que le conseil ail,

procédé Lrop rapidement, ln res

maine dernière, cn refusant la

demande du comté de Nicolet à

l'effet d'instaurer une traver-

sée à à h 40 nm, à Ste-Angèle,

pour aceommoder les Lravails

leurs de In rive sud qui onl leur

occupation quotidienne a Trois-

Rivières, L'échevin Pelletier a

(suite u In page Ry)

 

Le consei]l municipal de Pier-

reville n décidé de restreindre

le stationnement à l'intersection

des rues Mauraull et Georges

dans le centre commercial, la

limite de slationnement sera
de 30 minutes les jours de se-

maine sur la rue Maurault, sur

une distance de 76 pieds de

Règlementation du stationnement
à Pierreville

chaque cote de J'intersection de

la rue Georges, Mais il sera

complètement interdit de slu-

Hionner duns cel espace les ven

dredi et samedi. Ce réglement,

a 6Le adopté pour necétérer ta

cireulation et éviter

bouteillages aux heures

fluence de fin de semaine,

les em-

d'af-

 

REMERC

La Voix des Bois-Francs,
Le Nicolétain

Madame,

lEMENTS
Nicolet le 29 sept, 1958

Le pélerinage diocésain de dimanche dernier ré de St-Grégoire et oncle du

marié. 

a clé un franc succes. Son Excellence Mgr Martin,
évêque de Nicolet, était très content. Mgr Dubuc,
à qui Son Excellence avait confié le soin de l’orga-
nisation de ce pèlerinage, me prie de vous remer-
cier au nom de Son Excellence et en son nom de la
belle collaboration apportée au moyen de vos deux
hebdomadaires. Nous attribuons une bonne partie
du succès à la publicité faite dans vos journaux.

Votre tout dévoué en N.-S.

Le Comité de l’Organisation
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pur sang, croisées, agneaux et
réunit un coupé décapotable, pores, clubs de veaux 1-H. Mer-est orné à l’arrière de trois dard pour tous les modèles, est (Flame de 250 chevaux-vapeur

étoiles emblématiques, du nom
Exposition d'hiver
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a Pontiac 1959
Les Pontine 1959 sont plus

larges, plus basses et d'un
style tout à fait futuriste. u-t-
on révélé aujourd’hui aux bu-
reaux. de lu General Motors of

Canada, Limited.

“La Pontiac a rompu avec

la technique et le style tradi-

tionriels et u subi, pour 1959,

Ja transformation lu plus ex-

traoïdinaire de son histoire,”

a déclaré un purte-parole de la {Strato-Chief,

compagnie.

“Nous nvons confiance que le

publie  jugeru

nouvêlle la
silhouette

Pontiue 19569.

est vruiment futu-

riste à tous les points de vue

formes nouvelles, |et avec ses

elle est plus large, plus basse,

d'une élégance vraiment

ceptionnelle.”

La carrosserie surbuissée, aux

lignes nettes, est dutée d’un
toit mince qui a permis d'ne-

croître jusqu'à 50 pour cent

la surfuce vitrée, Dans tous

les modèles, le pare-brise as-

sure un surcroît de sécurité

grâce à une visibilité ncerue,

dans certains cas, de 61 pour

cent,

La Pontiac est pourvue d’une

grille avant en “prise d'air”,

à sections jumelées, logeant
des phares également jumelés

et surmonté d'un capot bus à
motif en “Vallant de la grille

à l'auvent, Chaque modèle est

aussi paré d'une moulure laté-

rale qui se prolonge depuis

l'avant jusqu’à l'arrière où elle

s'inéurve derrière les roues.
Les lignes des pare-chocs sculp-

tés avant et uvrière se fondent

parfaitement avec celles de la

carrosserie,

ex-

Lu hauteur totale de tous les

modèles a été réduite. Les

coupés sport hardtop à deux

portes et les décapotables sont

les. plus bas, à 51 pouces de

hauteur. Tous les modèles sont

uyssi plus Jogeables, le con-

fort des passagers a été umé-

ligré. Les sièges sont plus lar-,
gds, ils ont des dossiers plus

häuts, et ils s’inclinent vers

I'drriére pour donner plus de

support sous les genoux; ils

sat donc plus confortables et

plis sûrs pour tous les oceu-

pânts, Le haut des tableaux

dd bord a une finition mate
$, * ° .

qui supprime l’éblovissement,

 

 

Le compartiment à gants, dans

le tableau de bord a été agran-
di tandis que sa porte a été

ugencée de façon à constituer

lune commode tablette sur la-

quelle quatre verres peuvent

être placés dans des creux.

\Lua Pontiac se présente en
26 modèles constituant six sé-

ries: cing pour la série Pari-
siennes, trois Laurentian, trois

cing Bonneville,

trois Star Chief et sept mo-

lèles pour la nouvelle série

véritablement | Catalina.

Sai
CINQ PARISIENNES

luncée l'an dernier comme

première série Pontiac de voi-

tures domestiques de luxe, la

série Parisienne compte trois

modèles udditiorinels, dotés d’é-

léments décoratifs exclusifs

leur conférant une élégance

raffinée, un aspect de grand

luxe,

En plus de la décapotable

et du coupé sport -hardtop à

deux portes qui composaient

initialement la série Parisienne,

celle-ci compte maintenant une

hardtop à quatre portes, un

sedan à quatre portes et un

luxueux Safari à quatre portes

la plus belle création en fait

de station wagons.

Ces modèles arborent, sur les

urde-houe arrière, le nom Pa-

risienne chromé; quatre simili-

prises d'air sur les panneaux

arrière ainsi qu’un attrayant

emblème sur les panneaux des

portières avant,

‘Les, intérieurs .des modèles

Parisienne s’harmonisent par-

faitement avec les couleurs de

lu peinture nerylique Magie-

Mirror des extérieurs, et ils

sont pourvus de nombreux ac-

cessoires tels qu'une barre

d'appui sux le tableau de bord,

fucilitant l'accès et la sortie,

une horloge électrique, des

plaques d'aluminium sur les

bouts des sièges et les côtés,

ainsi que des réflecteurs sur

les portières, pour plus de sû-

reté la nuit,

TROIS LAURENTIAN

La série Laurentiun Pontiac
présente trois modéles 1959:
un nouveau sedan a deux por-

tes, un sedan à quatre portes.

Chacun de ces trois modèles
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“Laurentian” en lettres chro-

mées sur les garde-boue arrière,

d'un enjoliveur spécial de cou-

vercle du coffre arrière et d'ai-

lettes inclinées vers l'extérieur

et garnies de chrome sur les

garde-bouè arrière,
. L'équipement standard cum-

prend des capitonnages spé-

ciaux de tissu recouvert de ny-

lon et de tissu enduit, un vo-

lant de luxe, un allume-ciga-

rettes et deux cendriers sur le

tableau de bord. A l'extrémité

droite du tableail de bord, le

nom “Laurentian” est inscrit

en lettres cursives de métal

Anodisé or. Un tapis sert de
couvre-pFinchet. Les modèlet:

Laurentian sont offerts en 14

couleurs unies et une vaste

gamme =d'agencements deux

tons facultatifs,

TROIS STRATO-CHIEF
+

Les nouvelles lignes élé-

@antes et nettes et les maintes

un hardtop à deux portes, un

:=edan sport à deux portes, un

sedan à quatre portes et des

stations wagons Safari à qua-

tre porte: et à deux on trois

sièges,

Tous

out un

pouces

le

les modeles Catalina

empattemient de 127

et’ sunt actionnés par

moteur V-8 Tempest 420

uvec carburateur à deux corps

ct pourvus eh équipement stan-

dard d'une transmission Sÿn-
vhromesh  perfectionnée, La

longueur hors tout est de 213.9

pouces, Le Safari Catalina est

vote d'une nouvelle glace ar-

rière escamotable, Daus le Sa-

furi à trois sièges, le troisième

est tourne vers Purrière et la

glace arrière est pourvue d'une

commande Glectrique. Des mnar-

ches sur le pare-chues arrière

! facilitent l'accès et la sortie.

NOUVELLE FINITION
.

Cinquante-sept  agencements caractéristiques inédites des

populaires modèles de la série

Strato Chief, les moins coû-

teux de Pontiac, les rendent

comparables aux voiture:

prix plus élevé.

Trois nouvelles

sont agencées en vue de réu-

nir les meilleurs éléments de

commodité, de sécurité et de

confort. La série comprend un

sedan à deux portes, un sedan

à quatre portes et un station

wagon Safari à deux portes.

Les côtés de la carrosserie

sont ornés d’une moulure pleine

longueur et du mot Strato Chief

de

carrusseries-

Le mot Pontiac écrit en lettres

cursives dorées orne la grille

avant à sections jumelées, tan-

dis qu'à l'arrière il figure en

lettres moulées et espacées en-
tre les feux ovules. Quatorze

couleurs au fini lustré et une

gamme complète de combinai-

sons deux tons établies par des

experts sont offertes pour cette

série,

QUATRE BONNEVILLE

La Juxueuse série Bonnevivlle

de Pontiac se présente cette an-

née en quatre modèles : la dé-

capotable, le coupé sport har:l-

top à deux portes, lu hardtop

Vista à quatre portes et le

station wagon Safari à quatre

portes,

Chacun de ces modèles est

actionné par le puissant et nou-

vean moteur V-8 Tempest 420,

à carburateur à quatre corps.

Des moulures chromées décu-

rent le sommet des uilettes ar-

rière jumelées et les disques

de roues sont stundurd. Des

sièges baquet peuvent être

montés, moyennant supplément,

à l’avant du coupé décapotable

Bonneville.

A l'exception du station wa-

gon Safari, les modèles de ln

Série Bonneville ont un em-

pattement de 124 pouces et

une longueur hors tout de

220.7 pouces, Le'station wagon

& un empattement de 122 pou-

ces et mesure 214.7 pouces de

longueur.

TROIS STAR CHIEF

Une nouvelle hardtop Vista

à deux portes, un sedun à qua-

tre portes el un sedan sport à

deux portes composent lu série

Star Chief Pontiac 1959.
Le modèle Star Chief à un

empattement de 124 pouces et

1] est actionné par un nouveau

moteur V-8 Tempest 120 de

389 pouces cubes pourvu, com-

me équipement standard, d'un

carburateur à deux corps, Chu-
eun des modèles arbore à l'ar-

rière quatre étoiles embléma-

tiques et est pourvu de grands

disques de roues brillants, La

 

 

longueur hors tout du Star

Chief est de 220.7 pouces.

NOUVELLE SERIE

CATALINA

; La nouvelle série Catalina
+

i

CHANGEMENTS
AUX HORAIRES

: DES TRAINS
à

En vigueur le dimanche,
+

; 26 octobre 1958
3

3

Tous
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{ pour vous offrir 149F
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de couleurs de peinture uery-

lique Muxgie-Mirror sont offerts

pour l'extérieur de la carrosse-

rie duns les séries Bonneville,

Star Chief et Catalina il y

u 40 combinaisons deux tons

et 2] couleurs unies dans les

séries Parisienne, Luurentian

et Sato Chief. Lu peinture

extérieure Mugic-Mirror stan- 
inscrit en lettres cursives chro- .

mées sur les garde-boue arrière,

X ay
.

7
\

-—

7- EXTRA-GRAND

STRATO-CHIEF
du Canadu

n EG;

Le nom auquel Pontiac doit sa
réputation de qualité supérieure

PARISIENNE
Voiture de luxe à prix modique

 

Rue 

exceptionnellement robuste, de

deux i cing fois plus durable
que les autres; elle est prati-

quement inaltérable au soleil,

à l'air salin, à la pluie et aux
changements subits de tempé-

rature,

FREINS PLUS GROS

Un des principaux perfection-

nements de Ju Pontiac du point

de vue de sécurité, ses freins

a surface de garnitures agran-
die de près de 17 -pour cent
sont pourvus de tambours a-

vant et arrière à collerettes

d'aération, Cet avantage, ajou-

té à plusieurs autres améliu-

rations, a pour effet d’assurer

un freinage plus efficace et

de réduire l’affaiblissement et

l'usure des freins, Des perfec-

tionnements à la suspension

arrière et une direction amé-

ligrée, plus souple, sont au

nombre des nouveaux éléments
de sécurité des séries Pari-

sienne, Laurentian et Strato

Chief.

Pour les séries ‘ Parisienne,
) Laurentian et Strato Chief, il

y a cing moteurs ; le nouveau

Strato-Six de 150 chevaux-va-

peur, le V-8 Strato-Flash de
186 chevaux-vapeur, le V-8
Super Strato-Flash de 230 che- 

“I~ FENÊTRE ARRIÈRE “OBSERVATOIRE”

\¥,” COMPARTIMENT À BAGAGES

eva

Dollar pour dollur, la plus avantageuse

vaux-vapeur, le V-8 \Astro-

A7 BARQUETTES PLUS LARGES

INI MAGIC-MIRROR

et le V-3 Super Astro-Flame

de 280 chevaux-vapeur.

Le moteur Strato-Six a un

nouveau carburateur à conduit

simple et un nouveau distribu-

teur à courbe améliorée, con-

çus pour assurer un meilleur

| millage-essence et un surcroît

de puissance utile aux vitesses

normales.
Les séries Bonneville, Star

Chief et Catalina ont égale-

ment une voie plus large. une

‘caractéristique exclusive cette

année, La voie, qui est l’écar-

tement des roues, à été élargie

de près de cinq pouces, En plus

d'élargir la silhouette de la

voiture, cette voie plus large

améliore la stabilité et lu qua-

lité du roulement,

la Pontiac est aussi pourvue

d'un nouveau radiateur dont le

Faisceau a une superficie su-

périeure de 48 pouces carrés,

assurant un refroigissement

plus efficace.

l'équipement facultatif com-

prend cette année, un nouvel

ensemble d'essuie-glace électri-

que et lave-glace, une transmis-

sion Turbo-Glide grandement

perfectionnée, des servo-freins,

une servo-direction, la suspen-

sion pneumatique, siège à six

réglages et un radio portatif   “Sportable” à transistors et à

boutons-poussoirs.

QUI a créé cette nouvelle merveille
| INTERNISSABLE

1.A PARISIENNE YISTA=— une conception tout a fait nouvelle de la hardtop à 4 portes.

ve
me
"5

6 NOUVELLES SERIES 26 nouveaux-modèles

imposantes

de grand prix

°

 

UNE VALEUR GENERAL MOTORS

PANET

nouvelle série de voitures élégantes et

D'une luxe incomparable

credi, les animaux de marché,et

les classes de pores et moutons

pur sang. Mercredisoir, le ban-

quet des éleveurs. Un program-

me spécial aura lieu mercredi

soir alors qu’on y verra entre

autres, une jiarade d'animaux

gagnants.

La grande vente de bétail de

marché aura lieu jeudi après-

midi à 1 heure.

En prévision de la grande

vente d’animaux de marché, le

comité de vente se rendra à

Montréal jeudi le Z octobre pour

y rencontrer les représentants

des Maisons de Salaison, 1na-

gasins à suceursales, ete ll

inviteront ces gens ‘à un diner

à l'Hôtel Queens à 6 h. “0,

auquel les invités d'honneur se-

vont: Le Maire Armand Nu.

Jean de Sherbrooke, k+ Maire

Sarto Fournier de Montréal,

autres. L'avenir de l’Exposition

de Sherbrooke repose, en pran-

de partie, sur les prix reçus

pour le bétail de marché à lu

vente.

Venez ‘à Exposition d'Hi-

ver et voyez le bel étaluye

de Bétail de Marché, ainsi

gne les Ruees de Rétuil

de Roncherie.

de Sherbrooke

Les Directeurs de l'Associa-

tion Agricole des Cantons de

l'Est termineront bientôt les

préparatifs pour l'Exposition

d'Hiver qui aura lien les 5-6-7-

8-9 octohre.

Au bureau da l’aréna, les en-

trées arrivent régulièrement.

Les entrées pour animaux pur

sang devraient être envoyées au

plus tard le samedi 27 sept

afin que le catalogue de vente
soit préparé à temps. On s’at-

tend d'avoir un grand nombre

d'animaux à l'Exposition d'Hi-

ver, où il y a des classes pour

le bétail de marché, agneaux et

pores. Il y a aussi des races d’é-

levage d'animaux de boucherie,

soit: Aberdeen Angus, Here-

ford et Shorthorn pur sang, huit
races de moutons et pores York-

shire et Landrace.

Lundi, 6 sept. Journée pré-

paratoire. On pèsera tout le hé-
tail da marché et les moutons,

Les éleveurs feront la toilette

de leurs animaux afin qu’ils

aient la plus belle apparence
possible lors de l'expertise, Lei

concours Provincial aura lieu |
ainsi que }2 concours d'experti-
se des jeunes lundi soir. Mardi,

W. G. MacDougall, Agr.

Prés. Comité de Publicité   expertise des classes l’animaux Exp. d'Hiver, Sherbrooke,

   

  

 

STAR CHIEF
Elégance et performance d'une voiture

ÉCONOMIE BIEN SUPÉRIEURE
L’économie d'essence du 6-
cylindres le plus
Canada,le Strato-Six,a été con-
sidérablement augmentée. Un
carburateur perfectionné et un

_ distributeur à courbe améliorée
accrolssént à la fois la puissance
utile et

 

BANQUETTES PLUS LARGES QU'UN SOFA
Autant de confort
Les nouvelles banquettes Pontiac sont
plus larges, avec des dossiers plus hauts,
et leurs sièges sont inclinés vers l'arrière
‘pour mieux supporterles genoux. Beau-
coup d'espace au-dessus de ja tête et
pour les jambes aussi!

    
 

.»

FREINS “TRUE-CONTOUR“
REFROIOIS A L'AIR>

tment celle dont vous vie?

 

 

uissant du

économie d’essencé,

 

   
FREINS TRUE-CONTOUR REFROIDIS À L'AIR
En 1959, Pontiac vous offre une surface
de garnitures de frein accrue de 27 p, 100,
des freins mieux refroidis, rapides, sûrs ct
qui ne s’affaiblissent pas même après de
nombreux arrêts brusques, :

 

que dans un salon!

 

 

  
Voyez comme la Pontiac a changé . . . Aucune autre voiture n’a jamais
subi en une seule année unetelle transformation. Pontiac anticipe sur
l’avenir en vousoffrant aujourd’huideslignes et des perfectionnements
Mécaniques impressionnants, d’une supériorité incontestable. Oui la
Pontiac présente un aspect tout nouveau, depuis sa splendide grille
jumelée jusqu’à son coffre et à ses ailes arrière aux formes sculpturales,
Svelte, la nouvelle Pontiac est aussi plus longueet plus basse . . . d’une
stabilité incomparable. La nouvelle Pontiac offre encore bien: d’autres
innovations qui permettent de l’appeler à bon droit la voiture la plus

da entièrement renouvelée de 1959! Venez constater pourquoi aucune
autre voiture ne peur être aussi nouvelle que la nouvelle Pontiac.

AUJOURD'HUI chez le dépositaire Pontiac de votre localité

GELINASAUTO SERVICE LTEE
NICOLET

P.159DP

Tél.:514
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~ VENTE-REDUCTION
Dae L'EXPOSITION DU MEUBLE POUR FAIRE PLACE AUX MODELES 1959
CHOIX ©DES PLUS BEAUX STYLESPARMILES MEILLEURS MANUFACTURIERS

  

 

   

  

 

     

PLANS:
© MISE DE COTE

ou
MENSUELS

C.P.390

 

SCANDINAVES
Knechtels - Imperial - Thibault-Kilgour

Samton - Dapis & Frères

® COMPTE COURANT
© PAR VERSEMENTS

HEBDOMADAIRES

CKTM-TV
CANAL 13

Télévision Saint-Maurice Inc.
MARDI, 7 OCTOBRE

4.16 Dessins animés
4.80 Boîte à surprise

— 5,30 Sang et Or
- 6,00 Showtime

6.30 Camera 18: nouvelles
6.40 Camera 18: Météo
(645 Cameru 13: A votre

service
6.66 Camera 13: Nouvelles

Sportives
-- 7,00 Film  

7.16

7.45

— 8.00
8.30

9.00

9-30

—10.00
—10.80

—-11,00

Harmony Boys

Par le trou de ln
serrure

Capitaine du Roy

Quatuor “Morts sans

Visages” (8)

C'est la vie

Au P'tit Cnfé

Histoir: d'amour
Point de mire

Téléjournal

Nouvelles snortives

 

LAISSEZ 2
GELINAS AUTOSERVICE Ltée
PRENDRE SOIN DE VOTRE AUTO]

 

   
  
    
     

  “APPELEZ  

TEL. 514

Vous pouvez compter sur

GELINAS AUTO SERVICE LTÉE
pour un parfait entretien de

votre auto. Expérimenté,

votre homme de.service Fina

vous assufe une complète
vérification.

 

COLONIAL ET CANADIEN
.Thibo - Knechtels - Imperial - Kilgour
Toussaint - Vallières - Victoriaville

VOTRE MAGASIN DE CONFIANCE ETABLI DEPUIS 1932
DEV

+ SATISFACTION

J. R. DUMOULIN LTEE
VENTE - SERVICE - RADIO - TV

‘dHeures a.rh. a 9 heures p.m,

NICOLET
 

—11,15 CBC TV News

—11,25 Pin des émissions

MERCREDI. 8 OCTOBRE

— 8.00 Ciné Matinée:

“La Sorcière”

Rin Tin Tin

Pépé le Cowboy

Perspective

Camera 13: Nouvelles

Camera 13: Météo

Camera 18: A votre

service

7.00) Patti Page Show

1.15 TBA
1.45 Les Collégiens

Trouhadours

Le Point d’Interroga-!

tion

Famille Plouffe

Pays et Merveilles

Situation en France

Votre soirée de lutte

Téléjournal

Nouvell2s sportives

CBC TV News

Fin des émissions

5.00

— 5,80

6.00

6.30

6.40

6.56

8.00

8-30

9.00

9.30

10.00

11.00

11,10

11.16

11.26

JEUDI 9 OCTOBRE

: 416
| 4.50
— 5.30

Dessins animés

Boîte à surprise

Le courrier du Roy 
  

- GELINAS AUTO SERVICE Ltée
NICOLET

LE SERVICE LE PLUS AMICAL EN VILLE

—

| 6.70
Summertime '68

Caméra 13: nouvelles

Caméra 13: météo

Caméra 13: A votre
service

Caméra 13:

sportives

Film

Chansons de Paris

Toi et Moi
A la Porte St-Louis

Marie-Didace

Rendez-vous avec

Michelle

L'Heure du Concert
Téléjournal

Nouvelles sportives

Ciné soir: “Man who

cheated Himself”
CBC TV News

Pin des émissions

6.00

6.40
6-45

6.55 nouvelles

— 7.00

7.15

74h
8.00

8.30

9.00

— 9.80
—11,80
—11.40
—11.46

— 1.15

—- 1,2h

VENDREDI 10 OCTOBRE

4:15 Dessins animés

4.30 Boîte à surprise
5.30 Opération mystère

6.00 Lévis Bouliane eat ses

Blue Stars

Caméra 13:

Caméra 18:

Caméra 13:

service
Caméra 13:

sportives

Film
Pour Elle

6.30
6.40
6.45

nouvelles

météo

À votre

6.55 nouvelles

7.00
7.45

“ 7.00

— 8.30

— 9.00

9.40

—10.00

10.40

Théâtre des Ktoiles

Robin des Bols

Variélés-miniatures
Chansons canadiennes

Un père avait deux

fils

Téléjournal

Nouvelles sportives

Ciné Soir: “Fausse -

maîtresse”

CBC TV News

Fin des émissions

11.00

11,10

—11.15

12.46

12.65

SAMEDI 11 OCTOBRE

10,00 Fon l'on

1.00 Magazine des jeunes

1.55 Big Four Foothall
4,30 Domina

-— 6,00 Club des Autographes

600 Enfant du Cirque

GAU Caméra 13: nouvelles

6.40 Caméra 14: météo

645 Cuméra 13: A votre

service

6.55 Caméra 15: nouvelles

sportives

7.00 Film

~~ 7,16 Film
: 7,45 Quelles Nouvelles

— 8,00 Demain Dimanche

8.40 Chacun son métier

9,00 Soirée du hockey

Détroit vs Montréal

—10.30
11.00
11.10
1115
12.15
12.26

A la romance

Téléjournal

Nouvelles sportives

Pazrey Como Show

CBC TV News

Fin des émissions

DIMANCHE 12 OCTOBRE

1.00 Travaux et les jours

1,30 Aujourd'hui à

CKTM-TV

Victoire sur mer

Kim

Chasse au crime

4.00 l'Heure des Quilles

5.00 Roman de lu Science

5,30 Conte de Monte-Cristo

6.00 Disneyland

Film
Clé des champs

Music Hall

Faites vos jeux

Mantovani

En Première:

son amour”

1.33

2.00

3.30

7.30
800
9.00
9.30

—10.00 “Chacun

Téléjournal

Sport éclair
Le cinéma et ses

11.00

11.10

11.40

vedettes

12.00 Fin des émissions — 8.00 Les idées en marche 
T

gement à l'horaire.

 

Les recettes au CNR

Montréal, 2 wtobre -- Les

receties d'exploitation du Cu-

nudien National en avût 1958

se smt élevées a $69,244,000,

Les frais d'exploitation, les tu-

xes et les loyers pnt atteint

$58,648,000. La recette netle u

été de $501,000.
Ces chiffres ne comprennent

pas les charges fixes:

Contrôle urgent des
‘abus de là
publicité routière

“N'achetons que des entre-

prises qui ne dégradent pas nos

sites,” Tel est le mot dordre

d'une campagne que mènent

quprès des unnonceurs certains

groupes intéressés à lu protec-

tion des sites routiers et dont
il est question dans Sélection
du Reuder’s Digest d'octobre.

Cette campagne, lancée aux

Etats-Unis, a d’ailleurs rem-

porté un succès considérable.

Des compagnies de pétrole et

des fubricants d'automobiles

ont répondu favorablement à

l'appel. Par exemple; le prési-

dent d'une importante société

pétrolière a déclaré: “En tant

qu’entreprise au service des

automobilistes, il serait insen-

sé de continuer à utiliser une

méthode de publicité qui déplait

à un grand nombre de nos

clients,”

Le problème ne date pas

d'hier et n’est pas particuljer
aux Etats-Unis: dès qu’a com-

mehcé la construction, sur une

large échelle, des routes mo-

dernes de grande communica-
tion, la publicité est entrée en

jeu pour les déparer, et celle

u gagné huut la inaîn les rudes
combats qui se sont engagés
dans ce domaine.

D'un bout à l'autre du conti-

nent, les agences où le çontri-

buable à subventionné la cons-

truction de belles routes, on

w laissé les agences de pan-

neaux publicitaires réaliser des

bénéfices aux dépens des usa-

gers, livrés à leur merci. Ainsi,

les abords de Boston et de

Providence sont devenus de

véritables allées de panneaux- réclame; entre Washington et

Le tiret (—) indique un chan-j Baltimore, dans une section de
40 milles, on n’en compte pas  

Singer de Ideal - Snyder - Guaranteed

Chmon - St-l.ouis

DE TOUS LES PRIX
POUR TOUS LES PRIX
DU BON MARCHE

A LA MEILLEURE QUALITE

TEL. 45-478

 

moins de 2,600 ! faire l'objet de mesures légis- vent etre sur le qui-vive pony

M n'y a pas longtemps, le patives fédérales” Mais quelles [noter fes execs de ba prabilicité,
président Fizenhower a deécluré: [ue soient les mesures que l’on (les signaler aux lésçislafems el

“le suis persuadé que, pour prendra où que l’on neon que les questres de
assurer une netion eflience des |dya pus - tous ceux que pré |gontrole nécessaires soient pri-

Etats-Uniz, la question «doit "cecupe la bonuté des routes dois ses,
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l'épargne encouragée par
l'achat d'une Obligation

Notre langue est particulièrementriche en pro-
verbes, et il en est deux qui sont particulièrement
à propos à ce temps-ci de l’année. Ce sont: “Petit à
petit, l'oiseau fait son nid” et “Les petits ruisseaux

font les grandes rivières”.
Ces proverbes sont de saison parce qu'ils nous

font songer à l'épargne — aux Obligations d'Epar-
gne du Canada. Ils évoquent les personnes qui éco-
nomisent petit à petit, ayec l’inlassable persévé-
rance, la méthode,la régularité des oiseaux qui bâ-
tissent leur nid. Ils évoquent aussi ces petites éco-
nomies qui, patiemment accumulées, finissent par
constituer des sommes rondelettes.

Epargner, c’est le souhait de chacun. Et c'est
un souhait qui peut, grâce à l'épargne-salaire, se
‘réaliser plus facilement que jamais.

L'achat d’une Obligation d'Epargne du Ca-
nada, payée par versement échelonnés sur une pé-
riode d’un an, n'est-il pas l’un des moyens les plus
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Centre

faciles d'économiser la so
me objectif. On épargne
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ATTENTION!

Tous nos nouveaux fissus pour l'automne et l'hiver sont maintenant rentrés.

Pour le choix de vos complets, palefois sur mesure, venez nous voir sans farder.

Pour obtenir entière satisfaction

CONFIEZ-VOUS A NOTRE MAISON

Commercial

mme qu'on s'est fixé com-
presque sans s’en ‘aperce-

voir. Petit à petit, on amasse une somme, qui gros-
sit ensuite à mesure que les années s'écoulent. Cet-
te année,les obligations d'épargne portentintérêt à
3.50 pour cent la première année, et à 4.25 pour
cent parla suite. C’est un placement des plus avan-
tageux.
 

NE JOUONS PAS AVEC
LE FEU...

Voici simplement quelques

statistiques qui ressortent de la
comparaison entre les années

1956 et 1857 en ce qui a trait

aux pertes causées par le feu:

Propriété: 1956, $115,394,063,

1957, $184,796,828; Vie: 1956,
601, 1957, 640; Nombre de feux:

1956, 83,158,1957, 84,307.

Ces statistiques de 1957 n’in-

diquent certes pas une amélio-

LITTÉRALEMENT!
ration sur l'année 1956: les ré-
sultats sont pires. Pourtant, on

était d'avis que la campagne de

la Semaine de la Prévention des

Incendies en 1957 allait donner

de meilleurs résultats que celle
de 1956.

Actuellement, la campagne de

la Semaine de la Prévention des

Incendies se poursuit au Cana-

da et les autorités en la matière

espèrent qu'elle donnera les

 

Pour foule promenade...

connaissez le plaisir de conduire vous-même

Aussi, pourquoi vous priver d'une voiture

pendant quela vôtre est au garage

Louez une voiture chez

LEMIRE DRIVE
YOURSELF

(Au Café Montcalm)

Les tarifs de location sont bas
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meilleurs résultats jamais ob-

tenus à ce jour. Peut-être en

sera-t-il ainsi, mais personne

ne peut se prononcer sur les

chiffres comparatifs futurs-

Plus de 90% des feux sont

P| dus à l’insouciance des gens.
Les gens connaissent les pré-
cautions à prendre et, pourtant,

ils continuent à se montrer né-

gligents, avec commé conséquen-

ce des résultats presque inévi-

tables et parfois fort tragiques.

Même si vous vous dites très

bien éveillé lorsque vous fu-

mez au lit, cela importe peu:

[|i] reste que, tot ou tard, cette

habitude sera cause d'un incen-

die. Peu importe aussi la quali-
lé des fils électriques que vous
avez dans votre maison: si vous
utilisez des fusibles de plus de
16 ampères, cette pratique dan-
gereuse sera certainement cause
d’un feu à un moment ou l’au-
tre.

On pourrait encore énumérer
maintes autres causes: accumu-
ler des déchets ou des choses
inutiles dans les greniers, les
sous-bassements et lez garages;

allumer des poéles à charbon et
des poêles à bois avec du pé-
trole ou d'autres liquides in-

flammables; verser des cendres

chaudes dans des récipients en

bois ou en carton ou encore lais-

ser les allumettes à la portée

des Enfants, ete, voilà autant

de risques d'incendie.
’ 

Toutes ces négligences qui

sont causes primaires d’incen-

dies sont comparables au fait de

dépasser une automobile dans

une cote. Et c'est là qu'est le

probleme: chaque fois qu'on

prend ce risque, sans incident

malheureux, on est tenté de re-

tonmencer encore.

Malheureusement, quand la

fatalité vous rattrape, les con-

séquences sont ordinairement
tragiques et la leçon qui coûte

si chère est pourtant inutile: la

connaissance et l'expérience

n'ont plus de valeur pour un

mort.

VRAIMENT
L'hon, UC. D, Howe, tout en

professant récemment, dans u-

ne causerie prononcée à Mont-

réal, qu'il ne croyait pas lui-

même qu’un gouvernement doi-

ve s'ingérer dans l'industrie

privée, ajoutait qu’il se présan-
te des cas où l'Etat doive le

faire vu les responsabilités que

l'entreprise privée ne peut as‘

sumer. Clest cette théorie qui
a donné naissance à l'économie

mitigée, système incompatible

avec la liberté sociale et écono-

mique. Car plus un gouverne-

ment nationalise d'entreprises,

d'industries, plus celles-ci sont

confrontées dangereusement par

la concurrence de l’ingérance

gouvernementale. Car il ne sau-

rait y avoir de vraie égalité en-

tre le dirigisme d'Etat et l'in-

dustrie libre. Dans le premier,

on ne se préoccupe guère des

dépenses et cela s'explique si

l'on songe à la politique et fa-

voritisme qui jouent dans le

choix et le nombre des employés,
dans l'exercice de formules sans

valeur perse. L'entreprise éta-

tisée, dans su crainte constante

de l'opinion du publie, du con-

tribuable votant, travaille moins

sur une base d'affaires que pour

l’épate de la galerie. En somme,

l'ingérance gouvernementale

conduit  presqu’invariablement

au socialisme négateur de la li-

terté individuelle, de l'initiati-
ve personnelle

x x x

L'idée des législateurs, en

fournissant aux vieillards une

pension mensuelle de $55.00 n’a

pas été de les rendre indépen-
dants de tout secours de leurs familles. Trop de jeunes, de nos

 

 

 
    

 
       

 
rates

ns

hou re

Voici 1!

  

 
oc …..

; emble châssis et cabine GMC 1959 modèle 9443 avec
camions GMC offerts cette année par General Motors of Can
marquer comprennent une plus grande économie de carburant, une
tée et plus régulière, des moteurs plus résistants.
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jours, inclinent à croire que cet-

te pension i leurs peres et me-

ves les dispense de leur venir

aussi en aide, comme ce noble

souci valait autrefois, aux

temps anciens que lu chevalerie

du coeur fleurissait encore. La

génération actuelle, qui a ten-

dance à l'égoisme à force de se

vouloir pratique, réaliste, ou-

1blie assez aisément qu’il n'y a

pas très longtemps les parents,

après avoir trimé pour lancer

leurs cadets dans un métier ou

une profession, profitaient en-

suite, venu le soir de la vie,
des secours résolus sinon en-

thousiastes des enfants ainsi

parvenus. Parce qu'on avait a-
lors le coeur a bonne place, on

aurait cru déchoir en ne pro-

tégeank pas ses parents, même

en ne les gardant pas à sa pro-

pre table, comme le veut le di-

vin Commandement. Aujour-

d’hui, le fils relègue trop papa

et maman à l'hospice où il n’a

pas toujours le temps de les

aller voir...

x x x

On aurait possiblement mau-
vaise grâce à suspecter la sin-

cérité de l'hon. Fleming quand

il dit sa confiance que le Cana-

da sera récompensé, en argent

comme en bon vouloir de retour,

pourles 500 $millions que notre

pays va donner aux pays dits

sous-développés. La mode sem-

ble bien d'ailleurs, en Améri-

que, d'aider en espèces sonnan-

tes. On croit que le capital est

le secours idéal alors que l'ex-

périence, pourtant, a attesté

que les crédits ne guérissent

pas les maux principaux de ces

lointains pays manquant avant

tout d'énergie, d’ambition et, é- videmment, de savoir. Excep-

tion doit être faite du Japon

qui a trouvé dans sa volonté de

fer les moyens de se relever au,

point d'offrir aujourd'hui aux

nations industrielles, sur les

marchés les plus ardus, une

concurrence puissante, souvent
(trop même) triomphante. Au
Heu de tendre uniquement la
main, le Nippon choisit plutôt
de commettre cette main au tra-
vail adroit autant qu'opiniatre
Dans le cas présent, le contri-

buable canadien, des goussets’

duquel sortiront ces $500,000,
000. n'est pas près de voir son !
argent dépensé là-bas à bon es. |
cient.

x x x

Et finissons celte rubrique
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force de traction augmen-  
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COURCHESNE & COURCHESN

sur une note moins austère que

ces considérations en économie.

Dans la veine humaniste, dont

les confrères ne sont pas dé-

saccoutumés, parlons un peu

du nouveau-nélittéraire de deux

bons camarades, ‘Three Dozens

of Poems” de Ronald G. Ever-

son avec illustrations de Colin

Haworth. Ces poèmes sont de
belle venue et les fusains de

l'ami Colin sont hautement ré-

putés. Et voici un de ces poè-

mes, celui-là d'une tournure vir-

gilienne:
In May two robins whirled up

breast to breast,

wings hitting blossoms, while

a brace of youths,

robin-like rosy with anger,

debated truths,

They trampled flowers

to death

Old bobbins-headed men

in Autumn stare

at dropping leaves as

the park bleeds.

Robins, quietly pecking
for their needs

on a long journey, take

what grains appear.

CONSEILS UTILES
POUR LES CRAVATES

 

Pour nettoyer les cravates

d'hommes, on les plonge dans

un bain de gazoline, Enlever

les taches avec précaution sur-

tout à la place du noeud. Le

nettoyage dans ce cas-ci ne

veut pas seulement dire l’enlè-

vement des taches et des souil-

lures, mais aussi les traces d'u-

sure et les rayures, Bien frot-  

 

Tel SH
ter pour enlever toutes ces

dernières, En nettoyant les cra-

vates, il est de première impor-
tance de faire disparaître les

faux plis aussi bien que les

souillures. Pour défaire les plis,

il est souvent nécessaire d'ou-

vrir la couture sur la cravate

vvisà-vis du noeud, enfin de

presser la doublure et lu soie

à l'envers.

EMPLOI DU VIEUX PEUTRE

La prochaine fuis que vous
aurez un vieux chapeau de feu-
tre ou toute autre retaille de

même matériel, vous pourrez

l'utiliser avec avantage.

Etendez votre feutre à plat,

appliquez un linge humide et

repassez au fer chaud, Coupez-
le ensuite proprement en carré

el servez-vous en comme des-

sous de pendule, Si celle-ci est

habituellement placée sur un

manteau de cheminée es mar-

bre ou sur toute autre tablette

à surface dure et froide, vous

noterez vite qu'elle bat avec

moins de bruit lorsque placée

sur du feutre. Beaucoup de

gens encore croient qu'une pen-

dule marque mieux le temps

lorsque installée sur une sur-

face douce et tiède,

  

‘ Malgré la croissancede I'in-
dustrie manufacturière au Ca-

nada depuis la guerre, sa part

du marché domestique a fléchi
constamment au cours des der-

nières années par suite du vo-

lume croissant, des importations

de produits manufacturés.
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CHEMISES BLANCHES

ARROW

-

Il n'y à pas de meilleures chemises blanches que
l’Arrow. Pour le travail comme pour les loisirs,

"Arrow offre tous les avantages: les tissus
. “Sanforized” belle qualité, les cols les plus portés,

le nouveau devant à la française.
Chaque chemise est fermée de boutons techperl
nacrés cousus inarrachables. La coupe “Mitoga”
assure une tenue impeccable du vêtement. Essayez
une chemise Arrow blanche aujourd’hui.
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Centre Commercial
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Maire Rosaire Gendron de Ri-

mère pour l’ouest et André Dé-
silet, industriel de Beloeil pour
le centre.

La grande nouvelle qui res-

vière-dusLoup pour lu division !
est, Maurice Labelle ‘de Rose-

de protection tarifaire pour l'in-

dustrie du caoutchouc, que la

canalisation du Richelieu soit
faite le plus tôt possible par

son cours naturel, soit de Sorel

au Lac Champlain, que le ca-

botage au Cunada soit réservé

Comme bien des personnages
du téléroman de Claude-Henri

Grignon, “les Belles Histoires

des pays d'en haut”, le sauvage

Bill Wobo n'est pas tout à fait

‘fictif. Bill Wabo a bel et bien
existé à l'époque où se situe
l'intrigue de cette populaire sé-

rie. ‘
L'auteur des “Belles His'ot-

tes” a personnellement connu

le sauvage alors que, (uisant

l’école buissonnière, il courgit

seaux à lu poursuite d'images

qui se concrétisent aujourd'hui.

Claude-Henri Grignon a ren-

du sympathique le personnage

de Bill Wabo. Le sauvage à un

 

 »,
»

3 VOTRE CHARBON
. > °

les bois, les champs et les ruis-

4;
»Id
»

À

: L'AUTOMNE EST ARRIVE
: C'EST LE TEMPS DE COMMANDER

\

’
0
O
O
P
O
P
P
O
S
E

E
O
O
O
O
l

O
0
0
,
0
0
0
0

G
r
r
l
r
r
e
e

0
r
r
r
r

s
r
A
r
r
r

r
e
s
r
r

sort du dernier congrès est l’in- exclusivement ;à des navires ca-[cnractère. C’est un homme aux »
DE FINA térêt porté par les quelque 400 |nadiens montés par des équipa-| manières frustes, un curactère |% CHE

Ë délégués à l'effet que la Fédé-|ges de notre pays, ceci afin de
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assez amusant, mais qui n'est À Z; ration des Chambres de Com-' protéger notre marine marchan- pas méchant, même s’il aime %; merce du Québec envoie, dès le
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|
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une Lincoln, (à votre choix) ou ufin de sauvegarder l'homogé- tats-Unis, voir Aloxis. Si Wabo * LIVRAISON DANS TOUT LE COMTE >
un manteau de vison. “Le but d’une telle mission”, |néité du travail d'urbanisme; met son projet à exécution, ra- ° + *

à déclaré Marcel Robidas, di-|qu’une ristourne soit remise mènerait-il l'amoureux de Do- 3 %
recteur général du mouvement |aux municipalités: sur n à e-Adèle? C’est bien!) %IN provincial, “sera d'abord de res-
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>Lavage — graissage — réparations la Province de Québec, et d'in- qu’une loi soit adoptée afin que [nier manigancera avec le père % 3
citer les capitaux français et[l'on établisse. une limite d'âge Ovide et l'aubergiste Jos. Mal- |X

 

 

Chambres de Commerce de la[mand Grimard de Rouyn, tan- si afin d'aider à la préparation en cela avec tous les conféren- Fernand Quirion est le réu-
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a Route Marie-Victorin - Nicolet Sud - Tél, 590|autres à venir s'établir davan- [pour les conducteurs de canots- terre afin de tendre un piège au % arlicles de sporl, chasse el pêche *Ë
tage dans notre Province.” automobiles; elle demandera é-|sauvage. Mais Bill Waho a le %

à$ A LA PRESIDENCE lusieurs résolutions ont été parement que Montréal, la Mé-|nez fin et il se peut qu’il ait 3 3
3 ; adoptées pendant ces assises |tropole du Canada, soit le site[eu vent des intrigues de son|À y
3 annuelles, dont l’une qui deman-[|de l'Exposition Mondiale en |mortel ennemi. § NNNNERENEERANSPEE \
A ; ; ‘ dera au Gouvernement Provin-|1967, si toutefois le Canada dé-| Le prochain épisode des “Bel- % RY
“ Montréal. — Me René Faré, leyfield et le Dr Gérard Leten- cial, lors de la remise du bref |cide d'organiser une telle ex-[les Histoires des pays d'en [À Venez voir les FAMEUX moteurs HORS-BORS silencieux %: président de la Société des Ar- dre, directeur de l'Iscole des Mi- lannuel au cabinet de monsieur| position pour marquer le cente-jhaul” réserve aux téléspecta- Ÿ : *
¢ tisans et vice-président de Ju nes de l'Université Laval, ont| Duplessis, qu'un plan général [naire de la Confédération. teurs des séquences filmées [3 N
3 Chambre de Commerce du Dis- respectivement été élus ler etlde notre système routier soit! Enfin, le Ministre des Res-|grouillantes d'action et d'ima- $ ‘ . k)
¥ trict de Montréal, a été élu pré- |2e vice-présidents; le poste de définitivementétabli.afin de sa-|sources Hydrauliques, l’Hono-|ges d'un pays qu'on ne peut % %
4 sident de la Fédération des\ secrétaire est allé à Me Nor-|voir où nous en sommes et aus- frable Daniel Johnson, d'arcord [plus oublier, X 3
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Province de Québec, qui groupe |dis que Claude Beaubien, vice-

plus de 40,000 membres, lors du ; Président de l’Aluminium Co.
d'auto-routes qui relieront tous

les grands centres les uns aux

cieys invités au congrès, n sou

ligné, pour les hommes d'affai- Belles Histoires des pays d'en
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Les fleurs egayentles
mois d'hiver ….

issent en pots, d'après M. D-

tatchewan.

ll est facile de foreer les bul-
es de tulipes, de narcisses, de
diacinthes à grappes et de cro-

“Aus à fleurir déns la maison au
ours de l'hiver. Il suffit d'un
soin frais et sombre dans la
‘ave ou le sous-sol, d’un bon
nélange de terre friable, de
ots d’argile, de bulbes et d'un

eu de patience.

On peut réparer un bon ter.
jreau en mélangeant trois par-
‘les de terre de jardin avec uno
artie de sable grossier et une
nartie de terreau de feuilles ou
le tourbe. Dégager le trou de
iraînage en le couvrant d'un
morceau de pot cassé, étendre
une couche de sable grossier,
nuis de terre préparée, Laisser
nviron un demi-pouce d'espace
\1U sommet el tasser le sol en
laissant dépasser légèrement la
‘ête du bulbe.‘ Bien arroser lc
sol et placer les pots dans un
lieu frais et sombre pour ache-
ver la croissance des racines.

Les bulbes de tulippes doivent

diitre à peine recouverts de sol.

Sauf de rares exceptions, les

vive LE CONFORT ESTIVAL TOUTE LANNER::
grâce au système Shell à paiements faciles

En ce moment,votre fournaise prend sans doute un repos bien mérité. Mais
n’oubliez pas quel'hiver sera bientôtlà. Toutefois, cela ne devrait nullement
vous inquiéter cette année. Grâce à notre plan budgétaire, vos comiptes
d'huile pour toute l’année sont échelonnés e» versements faciles,

Mais ce n’est pas le seul avantage de ce plan budgétaire commode. En
commandant de l'huile à fournaises Shell, vous obtenez aussi /a meilleure
qualité d'huile—et Sonitor qui protège votre réservoir en prévenant la
fouille et lès pertes d'étanchéité coûteuses!
a Pour un chauffage sans ennuis . . . un confort assuré l'hiver prochain,

tenseignez-vous sur #oire nouveau plan budgétaire,
Un simple appel vous apportera un confort estival,
au coeur de l'hiver.

BEN DESHAIES
Ste-Angèle (Nicolet) Tel. 85
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Nous possédons toutes les assurances nécessaires pour la livraison
de la gazoline

  

 

ani ili men —v

et huile à chauffage.

après l'empotage, ils n'ont pas

une période assez longue pour

prendre racine au frais et à

l'ombre avant d'être exposés à

la lumière et à la chaleur.

Le narcisse blanc est uno des.

rares exceptions. Ia tempéra-

ture de l'entrepôt nù il est con-
servé ne doit jamais descendre
en dessous du point de congéla-

tion,

Les bulbes en pots ne suppor-

tent pas une trop grande cha-
leur lorsqu'ils sont ramenés à

la pièce. Une température d'en-

viron 65 degrés leur convient

parfaitement bien- Avant de

forcer la qroissance, s'assurer

que les racines sont bien déve-

cé à pousser.

Souvent les boutons refuse-

ront de soctr si !e orsze eu À 11 octobre à 1 heure préci-
pratiqué prématurément. Gar-

der le sol humide en tout temps. |

durant l’entreposage au frais

et une fois que les bulbes sont,

ramenés à l'atmosphère de la
pièce, °°

Ou peut donner une note gaie
d(Ux jours monotones de l'hiver

à n cullivant avec soin et pré-
oyance des bulbes qui fleu-

4. Dobbs, horticulteur A la Fer-
me expérimentale de Scott, Sas-

Bien des médecins
d'hui hésitent à mettre au régei

détississent dans leur vie

tessionnelle et Locale et

rai:sanb en honne santé,

on dans Sélection du

Dijrest d'octobre,

Les médecins, plus speciale

ment les psychiatres, qui étu-

dient le problème de l'obésité
se demandent pourquoi tant

d’entre nous mangent trop, Tres

souvent ils constalent que lu

nourriture, outre qu'elle est

source de calories, représente

un moyen de Lraverser lek dif-

ficultés de la vie quotidienne,
Pour certains le besoin de

manger suit les disputes et les

conflits,

ll est, en effet, des gens qui

ont besoin d'avaler quelque

chose lorsqu'ils sont en proie
au cafard ou à lu colère, lors-

qu'ils ont quelque sujet d’anxié-

té ou de honte, On dirait ue
la nourriture les upfise. C'est

pourquoi certaines gens ont

avantage à conserver quelques

livres de trop.

Mais i ceux dont l'embonpoint

menace l'équilibre, l'activité et

la santé et qui doivent maigrir,

Particle de Sélection donne

quelques conseils qui pourront

ENCAN   
Un ménage 

SC.

EE

anfour-

sue les obèses qui sont hepreux, 1. Demandez-vou.:

pro-

IHE

lit-

Reader's

À NICOLET

vendu à l'encan chez M.

ROLAND MICHAUD, 19 rue

rés «ue le “se comer| (TON 3° Nicoled, samedi le

leur étre utiles:

P'ourquot

est ce que je mange trop?

Quand est-ce que je fus des

excès? fosl-ce entre les repas.

toute In journée, eu hien le

soir avant de me coucher?

1, Proposez-vous un objectif

modeste mais immédiat, tel que

maigrir d'une livre où deux par

semaine,
4 Permetlez-vous une en-

torse occasionnelle au vègle-

ment, lorsqu’il serait génant de

ne pas manger comme tout le

monde, |

4. Adoptez un régime modé-

lé, qui vous assure uxsez de

nourriture pour les besoins

énergétiques quotidiens,

B. Trouvez le Lemps de vous

livrer à un exercice agrénble,

facile el compatible avec votre

mode de vie,

Le régime, conclut l'article

de Sélection, c'est plus qu'un

simple contrôle des apports u-

limentaires. C’est un entraine-

ment à la classique vertu de

modération, Cest aussi le dur

approntissage de ln méthode à

employer pour résoudre des dif-

ficultés que l'un ne faisait qu'es-

quiver par la suralimentation.

ENCAN

 
complet sera
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La signification du
mot école”

I y a aux abords des grandes

routes des panneaux indieu-
Leurs sur lesquels l’antomobilis-
fe peut lire cos mols: “Eeole.
School,Cela signifie que pas

loin il y a une école et que des

enfants s'y dirigent où en sor-
tent peut-être. Pour l'autonio-

Uhiligte, les mots “Beale Sehool”
sont ui avertissement qu’il doit
ralentir surtout s'il voit que des
dufants marchent le long de lu
Voule. Auteur automohiliste n'est,
Justifiable de rouler à cinquan-
te ou soixante milles à l'heure
en passant pres de groupes d'é-
eoliers qui vont où reviennent
de l’école, Un nerident est sl
vite nrrivé.
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UN AUTRE PAPA ARROW

 À CARREAUX "BARBECUE"  
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Sreuseme ’ à l'au-‘ in i ee f,Papasera enchanté de ces carreaux mode par Arrow. néteusement, 4 qu bout ; lay Divi ie no plus fol onla pore dans Sélection, vaus pou- | |
La coupe et la confection soignées de ces chemises tre du pays? Un gran Jom, Mivine crovicence, seu” Maitre |vez obtenir des abattements de |** Spécialités : ki

. 2. br> l'ont fait, dès les débuts! du monde, de l'homme et de ses ris substantiels sur plusieurs pec De 2
sport lui procureront tout le confort désirable, ; ER co = [prix substantiels sur plusieurs '§ x

‘ san . Mais les autres, ces multiples destinées. Et Marie, est la Mè- séries d'articles. Si : vone Ç
Toutes sont “Sanforized” et dotées du col Arafold. , ; ui ttes. (Séries d'articles, Si vous vous ë

. . . , . d'autres qui sont encore les es-' re de la Divine Providence. attendez à des rabnis = ;
Coloris gais à petits ou grands motifs. Venez vite ne ; PO , ; à des rahuis nouveaux $ pA

. . 2e Nl d . ' claves de la chair et de l'ivro- QUEL MAGNIFIQUE VOCA- et importants sur le marché 3
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COURCHESNE & COURCHESNE peconaîtraitall s'H venait au- LoreT es ve vestes dans 2 Poulels Bar- - I ¢ ÀRs Lt TE | expectative, c'est que vous” 3, #

juurd'hui même, cette nuit, les ! misez sur le déchaî sa 9 $
, . $ : : pchajînement - ~ B

‘ chercher où dans leur lit, ou ("esl le moment d'une crise économique de > avec ef 2 i

Centre Commercial sur une route (un accident est d' ke | I selon grande envergure — que yous 8 K 3
si vite urrivé), ou même dans ac € € attendrez longtemps ! MX . ÿ 5
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NICOLET un salon, alors qu'ils sont à vi- celle économiste — £ $ d Ch f Hol Chicken = Ee

‘ der un cocktail, tout en dégus- A auce u ê : $ à

tant à pleines dents la réputa- ; À ’ ¥ E

L M | ilé d | | i tion du prochain ? En admettant que la réces- Sa refraile à 2 5
d d eri e e d u an ICrde a Tournens-neus donc tous vers | 10% de 1957-1058 oe se ; Ç ot xÇ Mari, notre Mère du ciel, Ja | Pro onger que que o Montréal, ler — (Spéciale) > , OPRETE J

Mèr- de Dieu et des hommes, C°F€ on peut cependant dive | M. Raoul Clouthier, direc- $ Q UALITE — SERVICE -— PR , 4 2
IQ e 0C 0 re (EST SON HEURE: oui, 9e le reeul actuel apparaîtra [teur des services français aux 7 g

l'heure de la Vierge, et bien- dans l'histoire comme une brè- {relutions extérieures du Ca- $ ¢
! i y i ; pe it neifi . I. . *Tous les glorieux privilèges; version, 11, BOIT A LA PU-Jtét peut-être sonnera le mo., VE Interruption dans la tendance |nadien Pacifique, à pris sa re-15 ;de lu T. Sainte Vierge Marie |RETE DES SOURCES, et son|ment de l'écrasement du com- générale i 1 expansion de l’é- (traite, hier, après 45 uns de ser- » HE $

originent de sa Maternité divi-|eatholicisme lui upapraît alory [Munism2 athée. GENS DE PEU conomie nationale, 2 vice, annonce M. D. B. Wallace, |i a 3ne, Mon ami, je ne chercherai avec cette forêt de symboles, de|PE FOI: VOUS DOUTEZ Telle est l'opinion exprimee directeur du service des rela. S ¥ =pus à élucider ici un cours delsignes tous plus merveilleux TOUJOURS... Le Christ est dans un article de Sélection du tions extérieures de la compa- $ 4 2
théulogie, Tu aimes les images'les uns que les autres. Beau-i'd dormant, duns la Barque. Reader's Digest d'octobre inti- me. ; ; RUE PANET TEL 684 NICOLET . » Asimples, celles qui mordent à la coup ont cessé de croire d'uno|l! N'a qu’un mot à dire, ct la tulé Clest le moe Pionnier du développement % \ à y

: ; . ‘ ap” 3 radi : ‘ des 6 a . ; . PS Pe ROOMS VANVONTONE FANE NORIN
vie, qui funt de ton siècle quel-' foi ardente, qui se laissent por-|témpête se calmera..- T1 y en ter”. I auteur prédit qu’en 1960 kdes Laurentides comme centre ha SRREEETTETREOSRCXeiTRSSRCEHSEOOSHOOSDO peeeXN
que chose de dynamique, de bien’ a tant, par millions, par centai. notre ¢wonomie entrera dans ln de ski, M. Clouthier n été l'un 72 7 :
accentué TI faudrait que ton

amour de ta Mère du ciel soit

libéré de tout sentimentalisme,'

car lu dévotion mariale n’est

pas un morceau de sucre d’or-

pe, mais bien quelque chose de

virilisant, comme une meilleure

connaissance de l'Incarnation

et de la Rédemption.

Trop de nos catholiques n’ont
pratiquement aucune connais-

sance des réalités sublimes de

notre si belle religion. Combien

de protestants qui se sont con-

Vertis, ont avoué qu’ils l’au-

ruient fait plus tôt, si les çatho-

liques, possesseurs de la Véri-

té, leur avaient donné un meil-

leur exemple. Rien n’est plus

émouvant qu'un adulte, qui re-
çoit la baptême, après sa con-

ter par la vague des conformis-

mes, des routines. Ils subissent

leur religion, la traînent, le di-

manche, à l'heure de la messe:

LE NICOLETAIN, vendredi, 10 octobre, 1958

DuneIEAASIN les laboratoires de recherche

Wo industrielle,
3 À long terme, explique l'au-

À teur, les prix ont tendance al

ENTENDEZ MIEUX — VIVEZ MIEUX
grâce aux
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Vierge. Nos Evêques nous ensei- titre, pieds et poings liés...

gnent la route, pour que l'immo- | Pauvres AMES: en ce mois du

ralisme cesse, au plus tôt, Nos; Rosaire, prions pour tous les

catholiques ont-ils répondu, gé- matérialistes du monde, pour

 plus grande période d'essor des;

temps modernes, Cet essor se-

ait provoqué tant par les vas.

tes besoins, duns les domaines

nes de millions, qui n'ont plus

foi que dans les conquêtes scien-

tifiques, Et c'est bien là leur

 

ger, ameublement et fournitures
analogues,

À condition de savoir acheter

avec discernement, lit-on en-
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des créateurs de la piste de

ski “Feuille d'Erable” et, au

vours des quelque 10 années qui

précédèrent lu dernière guerre,

mes de qualité, 11 y a tout lieu

de croire que ces normes seront

appliquées cette année aux

pour le reste de la semaine, ils ! épr :uve, puisqu'ils sont vieti-

sont en tout comme des païens, nes de l-urs découvertes, étouf-

des gens qui ne croient plus,

aussi menteurs que les autres,

aussi voleurs, que d’autres, aus-

fées pur elles, paralysées par

elles... C'EST L'ESPRIT QUI

les plus divers, d’une popula-

tion en accroissement fantas-

tique, que par Pétonnunte va-

riété des produits nouveaux
 

 
si injustes que d’autres, sans

aucun soûci de charité. Quelle
sorte de foi vivons-nous ? Cel-]

le qui a incité tous les premiers

chrétiens à payer de leur vie

Jl>ur témoignage au Christ ?

Celle qui a poussé ces héros du

Christ à accepter de mourir sous

la dent des bêtes fauves, dans

les cirques remains ? Celle qui

a illuminé les Apôtres Pierre et

Paul, et tous les auties ? Al-
lons y voir!

Étes-VOUS inscrit au

DOIT VIVIFIER LA MATIE-lactuellement mis au point dans

 eu

vil travailla à la mise au point

des cartes de ski du Canadien

Pacifique qui eurent alors une

grande vogue auprès des
skieurs.

1! débuta dans le journalis-

me en janvier 1913, alors qu'il

entra au journal La Patrie, à

Montréal. Au mois d'octobre

suivant, il passait à l'emploi du

Canadien Pacifique et il était

promu, en 1923, directeur de la

vublicité française au service

le presse de cette compagnie.

Forvent des sports de plein

air et des grands voyages, M.

Clouthier s'est toujours inté-
fessé 4 la chasse, 0 In pêche

ainsi qu'à l'archéologie I a

teaucoup vôvagé pour visiter

les sites archéologiques de plu-

sieurs pays d'Europe et d’Amé-

produits canadiens.

Environ 30 pour cent des ex-

portations canadiennes provien-

nent da la Nouvelle-Ecosse €

GALLON
DE VOTREVOITURE

Combien de milles au gallon

=

L'article explique que le poids

obtenez-vous aujourd'hui de des voitures s'est aceru: il at-

votre voiture? teint en moyenne 3,500 livres

COMBIEN DE MILLES AU

 

:nviron 25 pour cent du Québec-

Aus de 4,000,000 d’arbres sont

oupés dans le Québec; la quan-

.ité coupée en Nouvelle-Ecosse

est A peu près la même; la

Colombie-Britannique et l’Onta-

“io en ont coupé plus de 2,000,-

200 chacun l’an dernier. C’est

‘Ontario qui en plante le plus.

Le sapin canadien Balsam

:st celui qui se vend le mieux

sur de marché domestique et à

'étranger, Le sapin Douglas

produit de la Colombie-Britan-

ique, se classe second pour les

sentes à l'étranger.

Le Canada répond à environ| A, La

70 pour cent de la demande

lans les Etats de la Nouvelle-

La façon moderne de mesu-

calcu) de la “tonne-mille au

la
50 pour cent plus de trayail

que celle de 1930, et presque

sans. augmentation de prix,

Beaucoup de gens se prévceu-

pent du nombre de milles au

zallon, Les spécialistes affir-

ment que ce repère cil aussi’
désuet qu'un Ford de modèle

seule façon de tenir

dans jes domaines de l’automo- 
gallon”. Qn constate ainsi que !

dazoline actuelle accomplit !aux nouveaux véhicules une

compte des progrès ucvomplis !

aujourd'hui contre 2,500 en

rer la “soif” d’une auto, selon ; 1850, Des. accessoires automa-

un article du dernier numéro de | tiques, créés depuis la guerre,

la Revue Imperial Oil, c'est le .drainent en outre la réserve

d'essence des voitures actuelles

Les constructeurs ont assuré

puissance supérieure en por-
tant le taux de compression dès

moteurs au double de ce qu’il
était en 19'0 et les raffineurs
se sont outillés de façon à

produire les ‘carburants à haut

indice d'octane qu'’exigent - ces

moteurs, ‘

“En 1930, dit la Revue, le

rendement à 40 milles à l'heure
1sur un pavé plan était de ‘À

rique, notamment du Mexique. ê milles au gallon par tonne.
CONCOURS MEILLEUR-SERVICE du Guatémala et de l'Amérique Angleterre. Les autres grosipile et des carburants est d’é- [Dans ces mêmes conditions

DE NOTRE 5"
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VOUS POUVEZ GAGNER
UNE

VOITURE DE
$7000
OU UN

MANTEAU DE
VISON DE

ANNIVERSAIRE?

FORMULE DE PARTICIPATION À LA

du Sud.

Concurrence frès forte
dans la vente des
arbres de Noël

clients du Canada sont l'Etat tablir le nombre de milles par-
da New-York, le New Jersey, courus au moyen d'un gallon
‘a Pennsylvanie, l’IMinois et le, du gazoline par une tonne de
Texas.

L'étranger estimé que la qua-

lité des arbres dé Noël cana-

liens n’est toujours ce qu'elle! pe et y choisir les arbres, qu’ils
'evrait être. Aussi des grossis-| font eux-mêmes abattre et ex-
tes américains préfèrent-ils se’ pédier. C’est le cas notamment

poids,

 

idéales, le renrement d’un d’un

rallon de la gazoline’ actuelle

atteint 52 milles.”

l

 

" En 1956, les enfants cana-

diens de moins de 15 ans for-

maient 32.4 pour cent de la

population comparativement à
 

 
IL.es Canadiens qui vendent

les arbres de Noël, à l'étranger,

devront hausser cette année la

qualit: da ces produits, car il

appert aue la concurrence sera

nlus forte,

Clest ce que disent de hauts

fonctionnaires du ministère du

Commerce, experts dans l’ex-

nertation des arbres de Noël.

“Las Etats-Unis reçoivent en-
viron 99 pour cent de tous les

arbres de Noël canadiens qui

-ont exportés: le reste va au

Mexiqu” et dans les Antilles.

Le commerce canadien des

arbres de Noël est l'un des as-

pects secondaires les plus im-

nortants de la riche industrie

des produits forestiers de no-

tre pays: tnviron 16,400,000

arbres ont été coupés l'an der-

nier at ont rapnorté une somme

de plus d- $9,000,000, dont '$6.-
400.000 sont venus des Etats-

rendre au Canada avant la cou-

 Unis; ce pays à REC
STATION-SERVICE FINA Unis rs nrest can fa boy Vu

p | Ë R R E B E A U l | Ë U
diens. ce qui représente le quart 0 def

des 28,500,000 arbres qui y ont |

été vendus. |

   

 

   

 

  

| de commerçants de Chicago. 27.8 pour cent, en 1941.
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LUNETTES AUDITIVES À: monter. Une hausse annuelle |

: à MA 1 C © yde l'ordre de 2 à 3‘: peut être

ah a EN VAGANCES W cunsidérée comme “modérée”.
Fe 520 » A lung terme également, le
fal » Ÿ dollar ve déprécie, Aus2i, même

‘ 3 1 Ÿ dans l'hypothèse d'une hausse

» i 3} modérée (les prix, de l'ordre de, j
» Es 127 par an, un dollar qui, au- .
* jourd'hui permet d'acheter des: §
» : y, biens ®t des services pour une A
* j À‘ valeur de 100 cents ne repré- ;

> À sentera plus, dans dix ans, 5
* i Ÿ qu'un pouvoir d'achat de 82 Ë
% y jcents environ et 47 cents seule- 4
> LESUELLES ALLIES rh ORENRO LEN Wment duns une vingtaine d'an- :
* prin ey prin Hotte isapete nlwie nd » nées,

i

» et + en De Cinta M Alon Cente "™ 3 En se fundant sur ces ddnnées a
Mate Vue de bakin secret de celle que te porte, ot lai yS l'auteur consuille dène de pru- ËX redonne confiance el assurance. 3 fiter de cette troisième réces- = En
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LA BAIE (Yamaska) - Tél. 106-J

  
@® POUR DEFENDRE LE CANADA — Le premier minis-| *
tre annonçait récemment que la défense aériznne du Canada NQUVELLES NORMES - li

utiliserait le “BOMARC”, projectile sor-air guidé au radar. On] Aux Etats-Unis, on a planté
voit ici un Bomard qui s'apprête à décoller dans un nuage de |de nouveaux: arbres de Nogl

fumée, (Photo de la Défense uérienne) let on a établi de nouvelles nor-
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Influence de la femme
‘Le foyer dûmestique; cà centre aimé où Fayonne tout le

bonheur de la‘ mäisot, existefait-il si tite femme n'était là pour
entretenir sa flüinime ? Sañs inäîtrésse du logis; Fatre s3mble
froid et désert, L'oeil qui dirige tout; la voix quil tôneîlie, lt
main qui guéfit, le sourite qui égayé, le toëir qui eonsols, qui
rend In force aux ma heureux, où sont-lls lorsque là féinma esi-

ubsente ? Qu’est devenis l'âme de là Ÿlé de famille ?
… Voyez la jeune fille soighier in ‘vieillesse de sas parents

infirmes elreridie #upète, & son déclin; lés téfidits soirs quiet
funt elle vecévrait de sû mbfé. Ses thürnies cômimercent:lla à
s'épanouir? elle appreñil que s6h sourire est-uné récomfibiise el
elle l'accorde atix louables efforts,-au mérité d'un fidre ou d'un
fiancé; som regard, plein de teridresse, léur enseigñe le chemiti
du devoir qu’elle sait leur rendr& plus facile et plus doux.

Epouse, c'est son amourqui fonde le logis, où seule ellé
peut entretenir le bien-être et la paix. Les biens qu’amasse le
travail énergiqueile l'homme, C'é8t-1a-mâin,à la fois firudente
«à libérale, dela fetïmiñe ani les répand et les ménage: Elle sait
économiser pour dormer,. ° -- . . . .

Son affection rayonne sans cesse sans s’épuiser jamais.
Pour instruire l'enfant, elle -rajeunit son intelligence; elle sti-

aule les vertus de l'adolescant;- elle ‘apporte à l’homme l'appui

de sa patience et de sa doueëüt; elie le stutjent dans ses décésitra-

vements, lui fait supporter injustice st adoucit pour lui jusqu’à

l’uiguillon du» remords; car tout mortel--peut faillir,

Ce que l’hiomime détiuiért, &8at-li Tefime qui* le dohserve;
parce qu’elle l'aîme; ce qu’il construit, elle l'orne, elle l’embellit,
parce qu’elle l’ainie; lorsqu’il punit; elle: pardonne, toujours fide:
k à sa mission de tendresse et d’añour, or

Lareligion chrétienne a consacié dans la mare da l'Homme-
Dieu un admirable symbole de toutes les vertus qu’elle demande
à in femme: pureté; prudence, fidélité, sagesse, dévouement, pi
tié, Qu'elle soit le salut des infirmes, le refuge des pécHeurs où lu
vonsolatrice des affligés, touscesattraits, toute sa force, tout soi
pouvoir se résume dans ce seul mot des Gizés: "CITARIS ! qui
veut dire à là fois- grâce ets chärité,

Gu veut LULR ARS OO PCA SN CU RUE

Conseils pratiques sur la
conservation dés légumes

on les metlfa sur des rayon
lattés pour ne pas les entasser

l’un sur l’autre.

M, James Gallaher, le jar-

dinier en chef de la station ex-
périmentale de Kentville, N.-E,,

dit que les légumes destifrés à

lu conservation en hiver de:

vraïent être aussi mûrs que

possible, sans quoi ils se con-

servent moins lien,

Diins les districts où la szil-

son est courte il fait aussi
veiilr en aide aux oignons pour

qu'ils mâfissent bien en au-

tomne, Dès que Von voit le:

tiges de quelques plantes s’a-
battre on repliera toutes les

tiges afin d’enrayer la cireula-

tion dé la sève cl de faire mû-

rir toutes les bulbes, Quelques

jours plus tard on arrachera

On aura soin. de retourner

les courges et les citrouilles

tandis qu’elles reçoivent tout

le soleil possible; il faudra

aus: soulever ces fruits de

terre en mettant par dessous

 

 

des planches ou des pots à

fleurs, T1 faut séparer le fruit

de lu plante dès que la croûte

est asses fermde pour que l'on

puisse la percer avec l’ongle du

doigt On ne laissera jamais

ces fruits'exposés à la’ moindre

#elée, Ils seront serrés dans

un endroit chaud et see, uhe
température de 40 à 50 degrés
F.. est la-meilleure. On les
manutentionnern avec autant
de précaution que des oeufs;
var lu moindre meurtrissure,
quand bien même elle ne serait
pus visible, pourrait être sui-
vie d'une pourriture dans l’en-
trepôt, Lorsqu'on conserve de
grandes quantités de citrouilles

les plantes, Si le temps est beau
on retournera les oignons de

temps à autre jusqu'à ce que

les tiges soient assez bien sé-

chées, On sectionne alors les

tiges et l’on met les oignons

dans des caisses à claire-voie

en luttes, ou on les étale dans

un hangar ouvert pour qu’ils

finissent de mürir, Si le temps

est pluvieux, ch lès portera im-

médintement aii hangar pour
qu'ils marissent, Lorsqu'ils sont
bièn seès oh les mettra en cave
pour l'hiver, Une bonne cave
sèche où la température ne dé-

passe jamais 40 degrés fournit

un endroit idéal] pour la con- servation des oignons. Les

 

MAGASIN noüf et

chaussures.

A LOUER
dans le Centre Commercial de Nicolët.
Confection poiii Dies, de préférence.
Ce local est sitiié êritre un magasin de
confection pour héinnies et un magasin de

(OURCHESNE & COURCHESNE
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modeïré à LOUER
tant que possible toutes les ou-

  
date

2

rr
 

St

 

  
Buvez aux repäs l’eäu firéparée avec

“LITHINES

L'ESPERANCE
L'espérance nous guide'et la prière sauve,
Nous serons les vainqueurs des ouvrages de Dieu
Gémmissants à travers les grandes forèts chauves,
Aux ramentx dépouiliés par le gel et le fau-

Ornons de nos fleuronsle
efaisons nos récits aux cdeurs fortifiés,

L'anite a mouillé de pleurs diämants et guirlundes,

En rapportaht A Dieu oeuvre à lui confié.
Nous percèvoñs des pas dans In divine enceinte,
Moi je prête l’oraille à l’écho des voix saintes !

(Les Aubes Mortes)

‘ayoñs en lattes peu profonds

*u dès caisses à ciäiré-vole sont
hoits, à condition que les oi-
ons n'y soient pas empilés
mcouclies trop profoiiles,

Comme chou ‘tardif le Da-

nish Ballhead . est’ 16° meilleur

nobr la consarvation d’hiver. On

aura soin d’enlever les feuilles

axtérieures et de manier les

choux avec granil soin poür é-
viter de les meurtiir, Faîtes ly

récolte par une journée sèche,

lofaéjtie les pommes de choux ne

contichnent pas d'eau de pluie

et mettez les choux dans un.en-
droit frais et sec. Si la citeula-
tion’ dé l’aïr dahs là tiaïmbre
st botiñe, on peut etipiler les
choux ên plusiètrs cotichts. SI
in quantité de choux est petite
in peut les Arrächer sans tou-

htp ls racines et les suspendre

inx séliveaiix d'une eave séthe;

‘28 facines sont’ Itissées mais
toutes les feuilles extérienres
iil enlevées:

Les carottes, les betteraves

3L les panais demandent à être

J’exprimelatristesse éternelle des choses,
Lorsque l'antomne triste essaime ses regrets:
Quand huilent les autañs sui les guérets morascs,
Quand la bise d'hiver nous perce de ses traits.

les mettre en gros tns à condi-

—_

LE NICOLETAIN,y

NOUS GUIDE

front de nos légendes,

Louia-Joagph DOUCET

4

secs avant d'être serrés on peut

tibn qu’il n'y ait pas de mala.

dies parmiseux. Si les enrottes

paraissent être attaquées parla
mouche on les mettra on plus

pétit tas, car il suffit d'une en-
rotte attaquée pour en gâter

beaucoup d'autres on très peu

de temps. '

On arrachera le céleri avant

qu’il y ail eu beaucoup de g2-

lées, sinon il serail exposé à

pouirir en cave, Les pieds de

céleri peuvent être mis dans

de Ja terre ou du sable sur le

plancher da In cave en bandes

d'environ 4 pieds de largeur,

en lnissant un espace suffisant

ehtre les pieds pour que l’air y
ciréule. Un bon arrosage d'enu

suffira pour longtemps Lors-

qu’on applique de l’eau, il faut

avoir soin d'arroser la torre

seulement et pas le feuillage

du céleri. Une cave très fraîche
que l'an peut ventiler est la

meilleure,
Les pommas de terre se con-

servent bien dans un endroit ~onsarvés dans un entroit très
fils; pouivh qu’ils soiént bien
atm = Laid amas bab

de l'automne, qu’une espèce ou

que plusieurs espèces d'insectes

causent des ennuis dans la mai-

son, et les renseignements sui-

vants sur quelques-uns de ces

fléaux ont été publiées par la

Division de l’entomologie, du

Service scientifique, du Minis-

tere fédéral de l'Agriculture,

Ottawa. Une espéce commune

est la pollénie, on mouche en

essuim  (Pollania rudis Tab.)

qui vit en plein air pendant

l'été, mais qui en automne s’in-

troduit dans les bâtiments et au-

tres endroits protégés, où elle

cause beaucoup d'incommodités.

Elle pénètre par les endroits

souvent négligés, par exemple

autour des cadres des fenêtres,

sous les bardeaux, à travers les

fentés dans les fondations, et
autres endroits de cé genre.
C'est une espèce pdu nctive, un

peu plus grosse que la mouche

commune, et qui porte sur le
corps de nombreux poils jaunes
et courts. Ses larves se dévelop-

pent comme parasites internes

des vers de terre. On fera bien

dé boucher et de supprimer au-

 

 

Qu'on récoinpense

ce héros avec
4 . ’

“un p’tit coup d’coeur’

.«.le gin

Moyens de défruire les insectes
dans les habifafions

I} arrive souvent, nu coursvertures par lesquelles ces mou-

lung poussière composée en par-

dium est un poison pour les é-

tyes humains.

sèe où la température reste en-

tre 80 et 4 degrés F.

ches peuvent pénétrer. Pour dé-

truire celles que Von trouvern

ù l'intérieur de ln maison, on

pourra se servir d’une honne

pulvérisation anti-mouches, à

base de pyréthre,

Les soubassements frnis el

humides, et surtout ceux dans

lesquels on conserve des légu-

mes, sont souvent. infestés de

grillons ou cri-eris, Il existe

déux formes communes de gril-

lon, le grillon des caves et le

grilton des champs. Le premier

est plus pâle et il a une con-

formation singulière, le dos ar-

rondi en bosse, les pattes lon-

gues, de longues antennes, el

pas d'ailes Le dernier est le

grillon noir familier des champs

et des jardins. Généralement,
ces créatures disparaissent peu

après que lu fournaise est allu-

mée pendant- les temps froids,

2t que le soubassement se sèvhe

et se réchauffe, Pour les dé-

truire, on peut se servir de

poudre de pyrèthre ou d'une

pulvérisation à base de pyrèth-

Fe, on peut aussi les écraser

avec le pied. Il est générale-
ment nécessaire de déplacer les

endredi, 10 octobre, 1958 LL

ANDAA.

OPPORTUNITE

exceptionnelle
comme“ représentant d’une compagnie cana-

dienne française pour Victoriaville, Princevil-

le, Arthabaska et Warwick. Le proposant de-

vra être âgé de 25 à 40 ans, ambitieux et vou-

lant'obtenir lé succès; n’ayant pas peur du

travail, mais en retour il sera bien rémunéré.

L'expérience de la vente n’est pas nécessaire.

Nous offrons une position permanente à celui

qui sera qualifié-ainsi qu’un cours d'entraîne-

ment et de nombreux autres avantages. Pour

entrevue,‘écrire immédiatement en fournissant

les détails à C. P. 154 — Trois-Rivières. Tou-

te réponse sera tenue confidentielle.

vent à l'homme, il faut prendre la Minute gaie

des mesures pour les détruire.
On peut tuer les puces adultes __pis-moi Polyte, qu'est-ce

au moyen d'une pulvérisation qui V'effraierait le plus si tu

de pyrèthre, mais pour détral-létais député et que tu montes
re les oeufs, ‘les larves et les1; ln tribune?
puces, qui se «développent géné-| _ Moit t'est

ralement duns les fentes des LL ©
planchers, un nettoyage par- M. X. est l’homme le plus

fait de In maison est nécessaire. distrait de ln terre. L'autre

1 faut laver les plañchers du jour, il vuchez un ami et sonnes
soubassement avec Une eau sn- l'ami lui-même en robe de

vonneuse conlenant 2 ou 3 pour chambre, vient lui ouvrir lu

cent de créosol. On peut débar- porte,

rasser les chiens et les chats de —Tiens, dit X, eu le vogar-

leurs mites en les frottant avec dant, tu us done ohaned de
du derris on de lu poudre de bonne?
pvrèthre. Pour plus amples

renseignements sur ces autres

insectes qui infestent les mai-

sons d’une façon plus permar
nente, comme les punaises de
lit, les mites des vêtements, les

mites des tamis, ete, s'adresser

nu Bureau de publicité et d'ex-

  
le verre d'eau,

A la onzième chambre

Accusé, qu'avez-vous à ré-

pondre ?

--Oh! mon président. par

Jeette chaleur, je n'aime pus

[beaucoup à causer ot, sien vous

jétait égal de faite tn convetsa-
tension du Ministère fédéral de | tion avee un nutre, çà me fe-

agriculture, Ottawa,

 
svait vraiment plaisir...

GARa
TAY

my

   

 

   

SR
Wn Se

PAGE SEPT

      

    
   
   

   

   
NeAR
NN
ey

  
  te

=0
   

 

 

 

o
l
d

l
A

T
Z

C
E

  

     

 

 

    

 

S
F
I
A

H
I

7 Æ

7
5 7 E
E

  ce

  R
E

i   

7
7

 

   

&

Voici pourquoi:

cuisine fraîche,

 

L'MPHABET FRANÇAIS
En feuilletant l'album d’une jolie femme, il m'est par

hasard tombé sous les yeux cet alphahet original, dont les maxi-

mes pourront servir À chneun-

Je lès transerits tels que Lrouvées:

A vant tout, sachez que l'honnêteté est In mère du succès,
B aissez vos prétentions et vous éleverez vos mérites,
C omptez sur vous seuls, jamais sur vos amis.

D'étournez vos ennemis par une conduite irréprochable,

FE tayez vos jugements sur In droite raison,op

Il ypoerisie et licheté sont

J ugez vos semblables en bien

le mal.

T, nissez faire Venvie, elle pr

aites le bien sans caleul, c’est le meilleur placement.

G randissez avec les difficultés; vous en triompherez,

syhonymes,

1 nlerrogez les livres, ils vous répondront.
, il est toujours temps de voir

K ant, le philosophe, professait l’observation de soi-même.

ocliume vos mérites,

M odérez vos colères, elles ne poussent à rien
N e frappez jamais une femme, même nvec une fleur.

O ubliez les outrages et notez les bienfaits.
I assez sur les choses pelites, occupez-vous des grandes,

Q ui bat une femme, mépris

autres,

U nissez vos efforts à ceux d

de douceur.

sur ce point.

W hig veut dive: “We hope ir

e sa mère.

R crardez vos actes avant de juger les autres,

S nchez vous taire à propos, lé monde est un perfide,

T riomphez de vous-même avant de vouloir Lriompher des

e tout hommede bien,

V oyez qui vous entoure avant de parler.

X anticipe, ln méchante femme, a fait de Soerate un modèle

Y ankee est synonyme de ruse, j'en sais hon nombre qui le son

7 dle et courage, telle doit être notre devise,
n God”, faites de même

  
légumes pour les atteindre. U-
hé autre espèce de grillon, le

grillon domestiqua européen,

semblable au grillon des champs

mais d’une couleur plus pile,
peut rester toute Punnée duns
la maison, où il cause beaucoup;
d’ennuis par son eri monotone.

Cette espèce se multipliz quel-

quefois dans les tas de déchets

accumulés au cours de l'été, et!

émigre dans la maison en nu-!

tomne. On peut réussir à le

faire disparaître en soufflant

dans les endroits où il s2 cache

ties égales de fluorure de so-

dium et de pyrèthre. Ne pas
obblier que le fluorure de so-

Un insecte qui peut étre a-

- @ Dr GUSTIN e°

          

  

  

® PETILLANTE
/  @ ALCALINÉ

© DIGESTIVE

BOISSON DELICIEUSE — Recommandés
pour la préparation d'une eau de régime, pour

les personnes attéintes de rhumatismes, d'af-
feftions dù foie — des reins — de l'estomac

et de l'intestin —Un sachet par bouteille

d'un litre d’eau froide — bien boucher. — Pou-
vant être bue dans je courant de la journée,

Les Lithinés «. D Gustin
IMPORTES DE FRANCE
‘Prix $1.00 franco par poste

sur réception du prix,

  

La Cie Canadienne des Agences Modernes
6794 rue Deloriinier, Montréal, P. Q.  

 bondant dans les habitations en’

automne est celui que Von ap-|

pelle le pou des livres, une pe-

tite créature minuscule pâle,

sans ailes, qui se développe

dans les lieux : chauds et humi-

des, mais qui cause rarement
des ennuis pendant l'hiver lors-

de Kuyper
évidemment.

; EMPLOI REGULIER
a Famille de Montréal
HE Jeune fille demandés comme bonne, bon foyer canadien

B français, 4 erifants, pas de c
H Cravaux généraux légers. Salaire $20.00

= Ectire 3808 Grey Moniréal
Ir ou féléphoner HU : 6-6098
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GR 2-5041

Contracteur
Insulation

Cork, Magnesia,

168 St-Alphonse 

Drummond Asbestos Co.
G. BOUCHER, prop.

Wool-Felt,

/

en Isolation
Contractor

ete,Air-cell, Sponge,

Drummondville  
 

que l'humidité relative de la,

maison @st faible. L'application|

abondante d’une bonne pulvéri-
sation à base «le pyrëthre suffit

généralement pour ‘supprimer
cet insecte relativement ihof-

fensif.

Led puces des chats et des
chiens peuvent aussi devenir
très nombreuses et très en-
nuyeuses en automne, spéciale-

mênt dans les soubassements
mékligés, accessibles ‘Aux ani-

mäux dtfelles infestent. Com-
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Blended Gin—Disillé au Canada me les puces s'attaquent sou-
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“ 487 Notre-Dame ouest

DERY CABINET MAKER
Ph. Dery, prop.
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Chaloupes recouverfes en fivre de verre — Meubles de HN

tout genre — Ameublement de restaurant ‘ .
: et magasin u
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Ayez du succès en cuisine

AUTOMATIQUEMENT
Daire la cutaine à l'électricité

e C'EST FACILE

eo C'EST RAPIDE

e C'EST ÉCONOMIQUE

5 = a Se | ’ S

RERTDRSEEESAANSESSESS RR
... > an WN Lala ;

Avec le poêle électrique moderne, entièrement
automatique, c'est un plaisir que de faire la cuisine,
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1. La cuisson se fait sans surveillance.

2. Pas de flamme, donc pas de fumée ni d'odeur,

3. Le four entièrement calorifugé garde la

4. Les éléments ne dégagent pas de carbone. Les
ustensiles restent propres et brillants,

5. La casserole repose sur l'élément qui lui
transmet directement la chaleur.

Demandez au plus tôt une démonstration du poêle
électrique moderne à votre fournisseur.

FAITES MEILLEUR USAGE DE L'ÉLECTRICITÉ —
VOUS AUREZ PLUS DE LOISIRS
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DOUANES

CONTRE-MAITRE
en maintenance

Demandé pour prendre charge

du département de maintenance

ding une moderne Tilatore à

textiles synthétiques de dimen-

sion moyenne située à Granby,

Qué.

Le candidat choisi seru res-

ponsable de notre système de

maintenance préventive, de ré-

parations générales, de la chan-

bre du bouilloir et du personnel

affecté au département de

maintenance.

H doit avoir d’excelleres

qualités comme surveillant de

même qu'une solide foriuntion

en mécanique, L'expérience de

l'industrie du textile est pré-

férable mais non essentielle.

Un plan d'assturance-geonpe

maladie et un plaie de retraite

sont disponibles,
Les ‘applications seront con-

fidentielles et devront être

adressées à M. B.-Bache,

THOR MILLS LIMITED
CASE POSTALE 420,
Granby, Qué.

FAITRS DE L'ARGENT en

prévision des dépenses des

fêtes, l’ossibilités d'augmenter

votre reveivu avee nolre agence,

Bons territoires disponibles
dans votre entourage. Condi-

tions fuciles, nombreux avan-

tages, (Généreuse commission.

Catalogue sur demande : FA-

MILEX, Dépt. 72, 1600 Délori-

mier, Montréil,

A VENDRE : Maison compre-

nant. 3 chambres à eoucher,

salon, cuisine et cuisinette, 2

solariums; à vendre avec ou

suns ménage, Entrée 220, l’ar-

tes et chassis en aluminium.

Cave haute. Chauffage au bois

on à l'huile. Chambre pour de

lavage. Chambre froide el pe-

lit bureau dans Je sous-sol.

Piano moderne, neuf, Repus-

seuse électrique neuve, Lit

pliant. Manteau de “seal” noir,

grandeur 16 ans. S'adresser à

20 rue Père Levesque, Vieto-

 

 

riaville, Tél, Plateau 2.2734,

VOUS DESIREZ

cessités domestiques: culiraires

médecines, insecticides, thé,

café. Produits gratis chaque

mois, Capital requis: $20. re-

mis si nécessaire. Essai 30 Hubert, Montréal,

idGOB1p05C0530100000001000ebDOS
Ÿ

| PETITES ANNONCES ‘

F
6

3430305DN

ARGENT A PRETER. J'aurais

$ 25,000, à investir dans com-

merce,  induatrie, hypothèque

ble, Qu'avez-vous à offrir?

CP. 144, GRANHY, PQ,

A VENDRE : Une Jersiveuse

électrique, ayec pompe autonu-

tique de renvoie, usagée, S'a-

dresser à tél PL. 2-6625, Vie-

torinville. Anssi une balayeuxe

électrique, marque Hoover,

usagée. Le lout en bon état.

A LOUER : Maison a lower, 6
 

picees, Garage, chanffage cen

teal à d'huile, Disponible pour

le Ter novembre, S'udresser à

1h avenue Gaudet, Tél, PL.

2-5227, Vieloriaville, (jno)

 

FEMMES DEMANDRES: Mal
tresse de malson qui dispose

de quelques heures par Jour

pour Ji vente de produith de

henuté (Beauty Seul) dans foo.

te In région, campagne et ville,
Nicolet, Daveluyville, Prince-

ville, Plessisville, -Matiseau.

Hérire à 138, rué Emile, Vieto-

riuville ou ‘téléphonez à PL.

2.5712, 16 oct,
 

AUOGMENTKEZ VOS HÉVENUS

Représentants demandés à
temps partiel durant la pro-

chaîne campagne "Obligations
d'Epargne. Ecrire on téléphoner
à Dawson Hunnafurd Ltd, 507
Place d'Armes, Montréal, VI.-

ÿ-2985. Assumerons les frais

d'appels,
= meeremg

ON DEMANDE une femme

sérieuse pour la vente de pro-

duits de beauté, S'adresser les

4 et 4 Juillet en téléphonant à

PI. 2-5712, Victoriaville,

LOTS A VENDRE : Deux lots,

formant un vaste terrain de 70

pieds de largeur sur 119%; pieds
de profondeur, Ce terrain est

situé sur le Boulevard Ste-Croix

non loin de la rue Académie, à

Victoriaville. S’adresser par

téléphone, à Victoriaville : PL.-

 

  

2.2515. j.n.o

ARGENT A PRETER: De

$ 1,506. à $50,000.00 en pre. mière et deuxième hypothèque,

AUCGMEN- ‘à six et sept pour cent déque-
TER VOS REVENUS? Vendez Hible, Prêts à longue échéance.
nos 225 produits gurantis, Né- Parcourons la Province, Prêts

cummerciaux, sur constructions

et habitations, Pour informa-

tions, s’adresser à 285 rue

Brock, Drummondville. Tél. GR

2.7546 Prière de prendre ren-

jours. JITO, Dépt. A,5130 St-‘ldez-vous, par téléphone, avant
de passer, (jno.)
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Le meilleur moyen d’épargner...

pour des millions de Canadiens!

Les nouvelles

OBLIGATION

 

SONT EN VENT

dans les salles d'exposition des

LE NICOLETAIN, vendredi, 10 octobre, 1958

CAMIONS
Milluge - essence accru, force

de traction supérieure et plus

régulière, moteurs plus dura-

bles, tels sont les avantages des

camions GMC 1959, dont Gene-

ral Motors of Canada, Limited,

n révélé aujourd'hui les carac-

téristiques mécaniques.

Les nouveaux modèles seront

«nvis en montre le 20 octobre

«épositaires.
Le nombre de ces modèles est

115, avec 22 empattements dif-

férents. Le poids brut des vé-

hicules va de 5,000 à 36,000 li-

vres. ‘
Les perfectionnements ap-

portés à la vaste gamme de mo-

tours GMC six cylindres et V8

les ont rendus plus robustes et

plus durables, et augmenté en

certains cus le millage - essence

de 10 pour cent.

Lu série poids lourds 9800

présente un nouvel ensemble

moteur facultatif qui augmente

GMC 1959
poids brut combiné a 38,000 li-
vres,
Autre dispositif monté moyen-

nant supplément sur les poids

lourds: une transmission à

cinq vitesses à rapports de dé-

multiplication rapprochés qui
aide à maintenir le régime de
marche sur route.

Le style massif de l'avant,

|

@

qui a connu un tel succès en

1958, est repris en 1959, La sé-

rie de pick-up offre de nouvelles
peintures deux tons avec moulu-

res chromées, les intérieurs

des cabines ont été redessinés et|:
décorés de garnitures plus bril-

lantes.

Les froins des modèles d'une |X

demi-tonne ont reçud'importan-

tes améliorations- Les sabots et

les garnitures de l’arrière ont

été élargis et leur surface uti-
le atteint 167.5 pouces carrés,

soit une augmentation de 10.5

pouces carrés. Le freinage cst

done plus efficace, le vefroidis- lu force de traction de 12 pour

cent et u permis de porter le

sement meilleur, et la durée des

garnitures est prolongée.

 

sujet, la caméra transposera

avec plus de précision la per-
sonnalité et le charme de l’en-

fant. Néanmoins, l'occupation

du bébé doit être conforme à

ses aspirations‘ naturelles. Ce

doit également être quelque

chose de simple, d’innocent et
de sûr. 

Bon intérêt: 3149, la pre-
mière année et 4149 les 14
années suivantes. Rendement
moyen de 4.19% par annéesi
elles sont gardées jusqu'à
l'échéance.

Encaissables en tout
temps: Si vous avez besoin
d'argent, vous pouvez encais-
sor vos Obligations n'importe
quand à leur pleine valeur plus
les intérôts courus,

Limite d’achat: Pour
une même personne, jusqu’à
$10,000. Chaque membre de |
la famille peut en acheter
autant.

Où les acheter: De votre
employeur, d’une banque,
courtier de placement, agent

de change ou société de
fiducie. Au comptant ou par
versements.

     
  
  

  
  

    

  

     

   

Faites un placement d’a-
venir pour vous-même...
et votre pays. Préparez-vous

à acheter aujourd’hui
même vos Obligations
d'Epargne du Canada.

 

| bue beaucoup au succès. Mé-
me si ce film est d’une vitesse

considérable, la qualité des

impressions et des agrandisse-

Meilleures photos d'enfants
Les gens cet les coutumés

 

enfants surtout lorsqu'on les a ments est toujours agréabl

prises soi-même. s es. toujours agreablepeuvent varier d’un pays à | de | Ilieule est
, car le grain ; :

Le succès de telles photusi grain de fa pelileule esl'autre. mais il est une chose i A les fil 1

gue lout le monde a en com-|réside dans quelques petits se-! in. Avec ‘es d'ms pancaro-
+ . re . ’ .

mun: indépendamment de er matiques, les photos d'enfantsLe plus important, c’est! ( i êl ; d

nationalité, tout le monde aime i peuvent aussi être prises cans

avoir des photos récentes des

d'être prêt lorsque l'action na-, lusieurs © wv lumié
. . 's cas, avec ; -

turelle se produit. Si un en-|? atur I "i oe une at
enfants ct des petits-enfants. re naturelie, la lumiere nalu-fant ou un bébé pose pour une| Co

; ; retle qui inonde la piè

photo, il faut savoir une cho- que fournit l'extérieur,sans
se: dans l'impression défini-| °° ; LE ;
An ‘ ns p . l'aide d’une illumination arti-
itive, dans l'image elle-même,| ficielle. Et ce genre de photo
il aura lair “posé”. I faut ~~~ 7 © PS 7
| done avoir une caméra à por graphie à la lumière naturelle,
: t - . . . . .

. ; . sans nination artificie
tée de la main, chargée d’un ans ifluminatio rtificielle
fil à I. le. ro . n'est pas recommandé dans le
ilm et, si possible, prête al 0 tie mani
AR Lo i cas d’une action rapide de la

l'avance, mise au foyer toute part de l'enfant, si l'éclairage

faite, à capter le mouvement, … A ’

| de l'enfant
est médiocre.

: Deux auxiliaires se sont En général, l’ussge de film

‘montrés très utiles dans I panchromalique  ultra-rapide!

ol dE ft " | pourles photos de bébés à l’ai-

! photographiedes enfants. L'c- de de l'éclair apportera plus de
| quipement a éclair synchronise détails qu'aux instantanés pris

i amsapide pancisronmatique ul- à la lumière naturelle. La rai-

L'usa se de l'équipement à|$eT Pour laquelle vn film pan-

lac intérieur ou à l'exté. chromatique ultra-vapide s’a-
ro ; a i y dapte à la plupart des condi-

rieur, permet au photographe tions d'éclairage c’est que ses

 

  

 

@ Capte7 le bébé en mouve-
ment. Avec des lamnes-éclair
rapides, c'est ce qu’il y a de
plus simple pour réussir d’ex-
cellentes photos.

Dans la mesure où les photo-

graphes amateurs sont tou-

rhéz, 11 n'y a rien de mieux que  de “déploy-1"" les photos de ses

amateur de capter l’enfunt où
il est, sans souci de l'éclaira-

ge. Avec l'éclair synchronisé,

dès qu’on presse le déclic, il y

a suffisamment de lumière là

où le photographe en a besoin,

pour “croquer” l’exploit le

plus récent du petit.

Le film panchromatique ul-
tra-rapide ici suggéré contri-

 

38, rue Notre-Dame   
  

Assurances Générales

(Bureau établi en 1924)

NICOLET
py POC FE [ETE

 
Tel, 133  
 

qualités panchromatiques et le

grain trés fin de sa texture pé-

nètrent dans les ombres pro-

fondes beaucoup plus avant

que ne le font les autres films.

Lorsque vous prenez ‘des

photos d'enfants, vous devriez

vous abaisser au niveau du

sujet. Non seulement la pho-

to montrera mieux sa phÿsio-

nomie, mais l'impression finie

traduira mieux son petit mon-

de et exprimera avec plus de
clarté ce qu'il est en train de

faire. L'univers entier a cer-

tainement une apparence diffé-

rente, du point de vue d'un en-

| fant, et une cantéra placée très

bas peut transmettre avec plus

d'éloquence cetle impression.
Un autre secret important

pour l'amélioration des photos

d'enfants et de bébés, c'est
l’action. Les petits font de
meilleurs sujets photographi-

ques, lorsqu'on leur donne

quelque chose à faire avec

leurs mains, quelque chose qui

les intéresse et qui retient leur

attention. De cette façon, les

impressions finies illustreront

mieux ce qu’un bébé ressent et

aime à faire. Et occupant le 
 

Dans plusieurs cas, l’attrac-,

tion qui intéresse l'enfant n'a

pas besoin de faire partie de

l’image. Un photographe peut

retenir l'attention d’un petit

cn agitant un hochet au-dessus

de sa tête. L'enfant regarde-

ra avec curiosité juste assez

longtemps pour permettre la

photo. )

Il y a également moyen de

faire de l’humour au moment
même où les larmes commen-

cent à couper. Les photos tou-

jours souriantes ont quelque

chose de stéréotypé et man-

quent de naturel. Les pleurs

occasionnels, les expressions

malheureuses rappelleront plus

tard des souvenirs pittores-

ques quand l'enfant aura gran-

di. 11 sera le premier a rire de

ses moues.
Pour les photos extérieures

d'enfants, les réflecteurs ont

leur importance avec l'éclaira-

ge naturel. Au lieu de placer

l'enfant directement en face

du soleil, de façon à ce qu’il

grimace ou-fronce les sourcils,

on peut lui tourner le dos à

l'éclairage naturel, le placer

à l'ombre où il sera très à

l'aise. Un drap blanc ou un

morceau de carton très uni

servira à réfléchir la lumière

et adoucir les ombres dans son

visage. À l'extérieur cepen-

dant, un film panchromatique

 

ultra-rapide dans l'appareil ai-|.

dera beaucoup dans la photo-

graphic des enfants parce qu'il
pénètrera davantage dans les

ombres, pour donner des ré-

sultats précis.

L'autre point très important

à se rappeler dans la photo-

graphie des enfants et des bé-

bés, c'est d’avoir un arrière-

plan très simple. Un fond en-

combré distrait l'attention de

l'enfant et a l'air tout à fait

étranger à sa nature et à son

activité.

Des statistiques
significatives

Les jeunes conducteurs en

dessous de 25 ans sont souvent

les chauffeurs les plus dange-

reux au Cunada. Des statisti-

ques récentes en provenance de

l'Ontario montrent que 17.6 pour

cent seulement des conducteurs

ont moins°de 24 ans, mais qu’ils

sont responsables de 30,8 pour

vent de tous les accidents, selon

la Fédération des Assureurs au

Canada.

La Fédération, qui représen-

te plus de 250 compagnies cana-

diennes d'assurance - incendie,

automubile et accidents, contri-

bue à réduire ce pourcentage

d'accidents en patronnant cha-
 

que année le Road-e-o de pru-

dence au volant pour les jeu-

nes; mais les jeunes automobi-

listes peuvent eux aussi faire

leur part en suivant ces règles

de prudence, recommandées par

la Fédération :
1— Si vous apprenez à condui-

re, suivez les conseils d'une

personne plus âgée ou d'un

professeur d'auto-école,
Apprenez à fônd les règle-
ments de la circulation lo-

caux et provinciaux.

Utilisez l’auto comme un

moyen de transport, et non

pour vous amuser sur la
route,

Ne surchargez jamais vo-

tre voiture de passagers.

Gardez les deux mains sur

le volant.

Ne faites pas de courses de

vitesse en démarrant aux

feux de circulation ou sur

les grandes routes. Une vi-

tesse excessive augmente
votre consommation d'es-

sence, abime votre voiture

ot vous conduit à des acci-

dents.

Ne vous amusez jamais au
volant.
Obéi sez. toujours aux rè-

glements de la circulation.

Ne les enfreignez pas pour

la seule raison que d’autres

conducteurs en font autant.

Conduisez avec prudence,

courtoisie et bon sens.

9__
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Tribune libre
(suite de la lère page)

des bornes imprécises au point

de vue urbanisme.‘
Jean Sorédôtres

P.S. D'après une définition que

les siècles ont consacrée,

“créer” c’est faire quelque

chose de rien.

Visifeurs chez ….
(suite de lu lère puge)

nier dans les sphères

champsd’action.

‘dans les usines, les min

compter pour faciliter les com-

munications entre les deux ri-

ves, M. Giguère à avancé qu’on

devrait assurer un service plus

complet même si la ville de-

vrait y perdre quelque peu.

L'échevin Pelletier ajouta qu'à

son avis, le service de la tra-

verse gagnerait à donner un

service de vingt-quatre heures.

C’est peut-être vrai que la cir-

la traverse, la, nuit, à dit M.

Pelletier, mais siibn savait qu'un
service régulier est assuré, le

nombre de voyageurs augmente-

rait proväblement.

L'échevin J.-A. DesRuisseaux

a manifesté de l'opposition au

projet en employant comme ar-

gument qu'il ne faut pas encou-

rager les gens de l'extérieur à

venir travailler en ville.

 

 

nakise ont été interprétés. Les

servants de messe et les pla-

ciers- étaient revêtus du costume

traditionnel de la tribu, Mme

Sioui Nolet dirigeait la chorale.

Les visiteurs ont été ensuite

l'objet d’une réception par les

citoyens de Pierreville au cours

de laquelle on à remis un sou-

venir à chacun.

Le service...
(suite de lu lère page)

insisté auprès du maire pour

qu'on réponde au conseil de

comté que la question est sé-

rieusenient étudiée et qu’il n’y

a pas lieu d'abandonner tout es-

poir immédiatement.

M. Pelletier à affirmé, avec
l'appui des échevins Allyson, Gi-

guère et Bourget qu’il faut voir

dans la traverse un service pu-

blic sur lequel les gens doivent

 

Tel: 6

HOTEL CH

BANQUET

Salle à manger ouverte de

Jean-Paul R 
o% dn
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Nicolet

Spécialités : BAR-B-Q

STEAK SUR LA GRILLE
SPAGHETTI ITALIEN

SALLE DE RECEPTION POUR

ANNIVERSAIRE
\

58, rue Brassard

AMBERTIN

MARIAGE ’

7 heures du matin à minuit

héault, prop.  

 

Nouvelle coiffure
spéciale

pour vous

 

Pour embellir votre phy-

sionomie, pour avoir une

coiffure facile à entrete-

nir, ayez recours à la

compétence de notreper-

sonnel,

 

Appelez aujourd'hui pour

retenir le jour et l’heure

de votre visite.

SALON

FLEUR de LYS
21, rue Brassard

NICOLET

Tél.: 503

Mile

Blandine Lavoie     LL

Massey-Ferguson Limited, un des
promoteurs de la mécanisation
agricole dans le monde entier, fait
encore aujourd’hui oeuvre de pion-

truction et de l’industrie. Très au
courant des exigences modernes, elle
fait appel à son savoir-faire tech-
nique et à son expérience manufac-
turière pour perfectionner une série
complète de légers tracteurs indus-
triels et d'équipement spécial à ces

Au service des collectivités, du
génie civil et des travaux publics,

culation n'est pas très dense i
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velles routes,
de la cons-

teuses de tout

es et les car- industriel.

TORON

M. ef Mme (ome...
(suite de la lère page)

raient la somme de $ 1,500, M.

ct Mme Côme Lemaire, après

traitement, ont pu, toutefois,

poursuivre leur voyage de ne-

ces.

Le congrés ....
t

(suite de la 1ère, puge)

longuement d'autres items con-

cernant les finances des com-

missions scolaires et les octrois

accordés chaque année par le

gouvernement provincial. On a

recommandé que l'octroi de I'E-

tat sur les salaires des institu-

teurs s'établisse à 75 pour cent

de la somme totale de la liste

des salaires d’une commission

scolaire; on a demandé égale-

ment tn octroi statutaire sur

l'achat de terrains, la construe-

tion, l'ameublement et l'amélio-

ration des écoles. Enfin, on

presse le gouvernement de pren-

dre à sa charge au moins 75

pour cent du coût total du trans-

port des écoliers du milieu ru-

ral, d'assumer 50 pour cent du

coût des manuels scolaires, la
4 a a

balance du coût devant être par-

tagé entre les commissions sco-

laires et les parents.

Finalement le dernier item

sur la résolution concernant l’é-

ducation spécifiait que “le con-

gres émet le voeu que les syn-

dicats locaux de l’'UCC fassent

des pressions auprès de leurs

commissions scolaires locales
afin que le programme faculta-

tif das 8e et Je années contien-

ne au moins une heure de cours

par semaine sur l’agriculture.

Cette dernière partie de la ré-

solution a reçu d'emblée l'appro-

bation de tous les congressistes,

mais on a discuté longuement

sur tous les autres items. Plu-

sieurs membres ont critiqué sé-
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MASSEY-FERGUSON
prévoit une ére nouvelle

rières, on voit le léger équipement
industriel de Massey-Ferguson aider
à bâtir de nouvelles maisons, de nou-

de nouvelles villes et
seconder l’industrie à décupler sa
production par de meilleurs procédés
de manutention.

Par un programme de réadapta-
tion administrative, commerciale et
manufacturière, Massey-Ferguson—
les plus gros fabricants de tracteurs
agricoles et de moissonneuses-bat-

l’univers—prévoit une
ère nouvelle et va de l’avant vers de
plus grandesréalisations au domaine

Massey—Ferguson Limited
TO

vèrement le mode d'imposition

netnel dans les campagnes où le

cultivateur doit payer davanta-

ge que le commerçant.

Certains ont affirmé que tou-

tes les demandes d'oetrois for-

mulées au gouvernement pro-
vincial faisaient que nous cé-

dions directement le controle

de l'éducation aux mains de

I'Etat, que si l’Etat paie Lout,

il voudra tout contrôler-
Ons'est toutefois déclaré d’ac-

cord sur la ‘centralisation des

écoles qui doit se faire lente-

ment, mais qui doit être réalisée

dans le plus bref délai possible.

On n également formulé le

voeu que le gouvernement éla-
blisse de nouvelles écoles nor-

males pour instituteurs laïes

en les disséminant à travers la

province pour répondre aux be-

soins des diverses régions de la

province.

La ferveur que tous les con-

gressistes ont déployée dans la

discussion des résolutions sur

l'éducation  prouve l'intérêt

grandissant que notre classe

rurale porte à cette question

d'importance primordiale pour

sa survie.

 

 

Hommes demandés
Pour apprendre le
métier soudure à
l’arc et au gaz

Pour plus amples rensei-
znéments, écrivez à :

Case 206
La Voix des
Bois-Francs
Victoriaville

Nom

Adresse

Comté anresraoncocen sense nanertenO00t®

Occoupation........  
 

 

 

AVEC LES COMPLIMENTS DE

ALPHONSE MARTIN
GERANT

de American Optical Co. Canada Limited

© NICOLET, P.Q.
 
  
HOPITAL CR

Traitement de al

1535 rue Crescent RÉ  
—— SPECIALITE —

MONTREAL, QUE.

ESCENT INC.

coolisme en 5 jours

Tél. VI 9-4501  
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